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Editorial 


Centree sur Ie Christ... La spiritualite de notre Communaute est 
centree sur Ie Christ et sur la participation au Mystere Pascal (PG 5). 
Comprenons-nous entierement Ie sens de cette declaration, l'impact qu'die a 
sur notre vie quotidienne, sur celle de nos communautes et sur notre demarche 
au sein de la CVX ? 

Ce numero de Progressio se propose de stimuler notre reflexion. 
" Mais pour VDUS, qui suis-je ? " ~ La question posee par Ie Seigneur demande 
une reponse personnelle. Le Pere Peter-Hans Kolvenbach, s.j. nous montre qui 
etait Ie Christ pour Ignace et comment il a repondu acette question. Dans Ie 
premier article nOllS lisons : It insiste sur son desir d' entendre dans notre bouche 
une riponse authentique qui engage tout notre etre ... Le Pere Tim Quinlan, s.j. 
nous invite a ...ecouter I'Espritpour donner a la CVX uneexpression 
contemporaine du charisme d'Ignace et Marilena D'Angiolella formule une 
reponse possible ala question de savoir comment la CVX peut exprimer son 
identite au seuil de l'an 2000. Les temoignages de certains membres CVX 
soulignent comment une relation personnelle avec J eS\.lsChrist est une 
condition indispensable pour la mission et Ie Pere Joseph Tetlow s.j. nous 
donne uri aper<;u de la fa<;on d'utiliser Ie discernemeht abon esdent. .. 
Finalement, avec Ie pelerin, Mary Ward, nous sommes invites a quitter les 
senders battus, a ecouter son appel et adevenir une lettre du Christ ecrite 
par "ESPrit, envoyee au monde d'aujourd'hui. 

Le theme choisi par la CVX Mondiale pqur notre 13eme Assemblee 
Generale d'Itaici/Bresil 1998, a ete tire des Ecritures (cf. 2Cor. 3,3) : 
Approfondir notre identite de corps apostolique - clarifier notre mission 
commune. Les sujets des ateliers et Ies zones d'interet ont ete choisls pour 
aider aclarifier la Mission de la CVX ala veille du troisieme millenaire et Us 
sont centres sur Ie Christ. Ce numero veut encourager cette approche. 

Le resultat de l' assemblee sera plus qu'une declaration sur la mission 
sl les membres decette communaute cherchent a developper une relatiot;l 
personnelle avec Ie Christ qui conduise aune relation personnelle authentique, 
a la communion et ala solidarite, en bref: ala Mission. Ce n'est pas une 
cofucidence si Ie theme du Synode sur l'Amerique exprime de maniere concise 
ce qui est important pour Ia CVX mondiale : La rencontre avec Jesus Christ 
vivant, chemin pour la conversion, pour la communion, et la solidarite. Cela 
montre que nous sommes tous mus par Ie meme Esprit. Terminons cette annee 
en remerciant et en louant Son amour et Sagrike et commen<;ons Ia Nouvelle 
Annee avec la conviction qu'll nous guide. 
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Spiritualite Ignatienne 

Mais pour vous, qui suis-je 
?• 

L'ExperienGe du Christ chez Ignace de Loyola 

Resume: Mais pour VOllS, qui suis-je ? Ignace repond d'abord par Ie desir 
d'accomplir des exploits herolques visibles pour un grand Roi_ n contemple 
ensuite la vie humaine de celui qui est" Un de la Trllite " et rencontre'le Christ 
qui choisit la voie du travail, de la souffrance et de l'humilite. n suit Ie Christ des 
seize mysteres de la deuxieme Semaine, toujours en mouvement, en marche vers 
la croix. Ignace connaiss?llt Ie Christ comme Un de la Trinite, conna1't aussi 
l'Esprit al' oeuvre dans l'Eglise et dans Ie Verbe Incarne qui choisit Ie " demier 
rang ". Son Dieu, fait unique, est un Dieu tout au travail; Ignace connaide Pere 
par les details concrets de la vie du Christ. Cette inspiration trllitaire atnene a 
s'occuper de details concrets, tout en s'ouvrant ala transcendance que Dieu y 
introduit. Durant la Passion, Ie Christ toujours actu semble passu; mais il choisit 
activement l'impuissance. Ignace sait personnellement que ce demier rang nous 
repugne.La Storta confirme la place que Ie Pere a donne aIgnace avec l'Un de la 
Trllite qui choisit la pauvrete et l'humilite. Le fond de la pensee d'Ignace : Le 
Christ tout entier est mon Dieu. ' 

....• 

Un jour, aux environs de Cesaree 
de Philippe, en Palestine, Jesus 
adressa une demande a un groupe 
de douze hommes : " Mais pour 
vous, qui .suis-je ? " (Mt 16, 15). 
Demande claire et preCise, qui 
encore aujourd'hui no us interpelle. 
A dire vrai, au debut i1 avait 
demande une chose bien simple: ce 
que les gens disaient de lui ? Les 
disciples pouvaient se limiter, alors, 
a fournir des reponses de routine. 
Mais Jesus ne s'interesse pas aux 

dires ni aux slogans, ni non plus 
aux formules soigneusement pesees 
des theologiens de profession : i1 
insiste sur son desir d'~ntendre 
dans ·notre bouche une reponse 
authentique qui engage tout notre 
etre. Cette reponse ne devrait pas 
non. plus fournir l'occasion de dire 
ou redire des choses vraies, 
apprises d'autres personnes, 
repetees dans les livres : i1 s' agit de 
parler en toute verite : " Bt toi, 
qu'est-ceque tu dis?" 

4, 

http:repugne.La


En feuilletartt Ie livre de 2 000 ans 
d'histoire du christianisme, nous 
rencontrons une quantite innorn­
brable de reponses personneUes, 
nouvelles et bouleversantes. On note 
parfois que la figure du Bouddha, 
illljlstree par. des milliers d'imageset 
de, statues, conserve cependant 
toujours les memes traits, tandis 
qu'une deconcertante variete regne 
dans les efforts de ,rendre Ie visage 
du Chris't. ,Nonseulement un 
Michel-Ange et un Dill, un peintre 
d'icone et un sculpteur d'une 
cathedtale du moyen-age semblent 
n'avoir rien en commun, lorsqu'ils 
essaient de rendre visible Ie visage 
du Verbe incarne, mais, atteignanta 
l'experience personnelle de la 
rencontre avec Jesus, les saintset les 
saintes surtout om communique un 
mode personnel et particulier de 
repondre a la demande de Jesus: 
{( Et toi, quJest-ce que tu dis? JJ 

Sans doute, " vous n'avezqu'un 
Maitre, Ie Christ" (Mt 23, 10), mais 
sa personne.est a ce point riche et sa 
personnalite est a ce point 
inepuisable qu'il' est impossible de 
ramener son visage a une unique 
expression; au contraire, il est 
possible de se laisser saisir par tel ou 
tel ttait particulier du tn~sor de la 
Bonne nouvelle qu' est Ie Christ. IT 
peutetre'le pauvre pour Fran<;ois 
d' Assise, Ie Seigneur tout-Pl!issant 
pour l'Orient byzantin, l'Epoux 
bien-aime pour l' ecole carmelitaine 
ou Ie Serviteur souffrant pour une 
communaute de base en Amerique 
latine : chaque fois, il s'agit d'une 
reponse nouvelle a la meme 

demande que pose la personne de 
Jesus. Gest dans ce concert spirituel 
que se situe Ie Christd'Ignace de 
Loyola. 

Jesus.Christ, Ie Dieu aservir 

Dans une premiere periode de sa vie, 
Ifiigo Lopez de Loyola, ne en 1491, 
se contentait d'etre un jeune raffine 
et joyeux, amoureux des vetements 
elegants et de la belle vie, mais, en 
bon Basque qu'il etait, fortement . 
attache a une foi. qui lui faisait 
repeter ce qu' autour de lui on disait 
de Jesus. Pour recevoir une reponse 
personnelle, Jesus se sert de ce qui se 
produit vers Ie 24 mai 1521 a 
Pampelune. La ville espagnole,ce 
jourJa, se reveille au son d'une 
trompette fran~aise qui propose une 
capitulation honorable. Les sdldats 
fran~ais som nombreux et la 
gamison espagnole, sans paie depuis 
18 mois, est peu sure; mais don 
Ifiigo de Loyola s'impose, parce 
qu'une gamison espagnole, <;a ne se 
rend pas sans) resister aux 
envahisseurs fran<;ais. Au cours du 
duel meurtrier de l'artillerle autour 
de hi citadelle de Pampelune, Ifiigo 
se rend dans les endroits les plus 
exposes pour regler et rectifier les 
tirs, jusqu' au moment ou, apres six 
heures de feu, un boulet, qui a 
ricoche contre une muraille, lui 
frappe la jambe droite SoliS Ie genou. 

Le blesse insista pour retourner 
dans son manoir de Loyola, OU la 
guerison se fit longue et doulou­
reuse. Pour se distraire, il demanda 
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quelque chose a lire. Habitue a se 
plonger dans les romans construits 
autour des themes de chevalerie, il 
s'aperc,;:ut, que la bibliotheque lui 
offrait seulement la Vie du Christ et 
un livre sur la vie des saints en 
castilian. Malgre tout, attire par la 
legende.doree de la chevalerie sainte 
du doux capitaine, Ie prince eternel 
Jesus, Ifiigo commence a decouvrir 
l'appel d'un autre roi et se met a 
reflechir. 

Personne nese convertit aun livre: 
on se convertit a ce qu'un livre fait 
decouvrir. Et la lecture, qui excite 
I'imagination d'Ignaceconvalescent 
et Ie fait rever deux, trois et quatre 
heures sans qu'il ne s'en rende 
compte, lui propose d'une part tout 
ce qu'il doit faire au service d'une 
certaine dame de haute condition, et 
d'autre part, 1'incite a se mettre au 
service de Jesus pour accomplir " les 
grandes choses " qui caracterisent 
saint Franc,;:ois d'Assise et saint 
Dominique de Guzman. Les reves 
mondains faseinent, mais laissent un 
gout de vanite, de tristesse et de 
vide·; l'autre formule, seduisante, du 
service de Jesus Ie laisse joyeux et 
content, comme si sa vie trouvait sa 
pleine realisation. 

Dans cette diversite des resonances 
qui s'agitent en lui et dans Ie 
discernement croissant du service a 
rendre, Ignace decouvre progres­
sivement Jesus Christ tout entier 
comme son Dieu. De fait, precise­
ment dans l'experience de l'absence 
de sens, de degout de l'existence et 
dans l'experience de la joie de vivre 

au service de Jesus se stabilise 1a 
rencontre avec Jesus. La nouveaute 
d'Ignace ne sera pas la confession 
de sa foi ~hristologique qui sera 
celie de l'Eglise -, mais une vision de 
Jesus inseparable de son service 
dans Ie concret de l'action quo­
tidienne, orientee vers l'apostolat, et 
un style de vie qui porte Ie signe 
d'une reponse a la demande dl,l 
Seigneur. Une reponsetransformee 
en une triple interrogation qui doit 
conduire au service de la mission de 
Jesus: qu'est-ce que j'ai fait pour 
Ie Christ,qu'est-ce que je fais 
pour Ie Christ, qU'.est-ce que je 
dois faire pour Ie Christ, qui de 
Createur s' est fait homme, est passe 
de 1a vie aIa mort, sur la croix, pour 
mespeches? 

Le Christ, « Un de la Trinite » 

Cette experience initiale d'Ignace 
s'enrichit ensuite de l'immersion 
dans 1a vie avec Ie Christ, dans Ie fait 
d'etre son compagnon dans Ie sens 
Ie plus realiste d'un« pur service du 
Pere » guiqe en tout par 1'Esprit. 5i 
nous cherchons adistinguer dans 
cette experience les traits du Christ 
qu'il a vus et vecus, s'impose avant 
tout Ie Christ comme Un de1a 
Trinite. Des Ie debut de son 
experience de Dieu, sans doute sous 
!'influence de la Vie du Christ de 

. Ludolphe Ie Chartreux (mort a 
Strasbourgautour de 1377). 

Ignace dec ouvre Ie Dieu-Trinite. Sa 
grande devotion envers la Trinite 
sainte est caracterisee par une 
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familiarite croissante dans laquelle 
s'insere toujours un esprit de respect 
en presence de la Majeste divine. Cet 
attrait trinitaire ne sera pas, comme 
dans la tradition monastique, un 
repos qui .s'abandonne aux mysteres 
de 1a contemplation. de la gloire de 
Dieu : pour Igna'ce, il se transforme 
en une contemplation de toutes les 
choses crrees, aPartir de leur source 
creatrice et vivifiante qu'est la 
Trinite. 

Ignace a peut-etre ete Ie premier de 
l'histoire de la spiritualite chretienrre 
it voir la Trinite comme Ie « Dieu it 
I'oeuvre », camme Ie Dieu au travail 
qui continue aremplir l'univers et a 
susciter de maniere active en toutes 
choses sa vie pour Ie salut de 
l'humanite. Si Ie. moine con temple 
en esprit, Ignace travaille en esprit, 
adherant de tout son coeur au 
dessein de la Trinite, s'offrant en 
synergie avec la Trinite, afin que son 
travail s' accomplisse pour la gloire 
de la Trinite. 

Ainsi, l' attrait trm1taue de la 
devotion d'Ignace desire entrainer 
I'h1.lmanite tout entiere. Sa devotion 
cherche Dieu sew, mais non pour lui 
sewement :. bien plutot, c' est pour 
tous ses freres et soeurs, afin que les 
choses creees, non mauvaises en soi, 
mais souvent daournees par l'homme 
de leur source et origine, retournent 
avec nous aleur sens divino 

Dans cette perspective trinitaire, Ie 
Christ vient de Dieu. II suffit 
d'examiner la semantique d'Ignace 
pour constater que les designations 

christologiques tournent autour du 
Christ notre Seigneur, de Jesus 
Christ, du Christ, du Seigneur, du 
Verbe eternel, beaucoup plus 
rarement de Jesus, et que de cette 
maniere Ignace se refuse avoir Jesus 
autrement que dans sa Majeste de 
Seigneur, Un de la Trinite. Ainsi, la 
gloire qui revet de splendeur Ie 
Christ n'est pas seulement la gloire 
prestigieuse d'un chef extraor­
dinaire, ni l'aureole d'un maitre 
spirituel exceptionnel, mais la gloire 
du Seigneur eternel de toutes choses. 
Elle ne sera jamais detachee ni 
dissociee de Ia plenitude de son etre 
divin qui l'unit a Dieu Ie Pere. Peu 
importe que cette divinite soh 
dissimwee dans la mangeoire ou sur 
Ia croix ; peu importe qu'elle 
resplendisse dans sa parole ou ala 
droite du Pere : Jesus est pour 
Ignace Ie Seigneur, Ie Roi eternel, 
parce qu'il est Ie Verbe de Dieu. 

En consequence, Ignace ne connalt 
pas la distinction entre Ie Jesus de 
l'histoire et Ie Christ de Ia foi. Ce qui 
n'exc1ut pas du tout I'intense passion 
d'Ignace pour tout ce qui regarde Ie 
Jesus historique, ses paroles et ses 
gestes, son style de vie et Ie lieu qu'il 
a habite mais tout sert pour 
rejoindre celui qu'il ne cesse d' aimer 
et de louer dans sa Majeste de 
Seigneur eiernel. 

Ainsi, Jesus ne sera jamais, comme 
certains Ie pre ten dent aujourd'hui, 
une voix parmi toutes les autres 
voix si nombreuses de mahres 
spiritueIs, de sages et de prophetes : 
il est la voix, la lumiere, la verite, 
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, parce que Jesus est, comme nul 
autre, dans la, condition unique 
d'Un de la Trinite. 

Un de la Trinite toujours uni a 
I'Esprit 

Parce que Ie Christ d'Ignace est Un 
de la Trinite, il est toujours uni a 
l'Esprit. Comme dans la culture 
occidentale moderne, deja au 16e 

siecie existait la tentation de liberer 
l'Esprit de son ancragechristo­
logique, se rattachant a la conviction 
de Paul seIon laquelle Ie Seigneur 
estl'Esprit (cf. 2 Co 3,17). 

Surce terrain, Ignace se montre 
prudent. II ne peut oubHer la 
douloureuse experience faite en 1527 
a Salamanque, OU il fut arrete et 
incarcere comme alumbrado, l'un 
des illumines qui se croyaient inspires 
uniquement par l'Esprit. " Toi, 
Ignace, tu parIes de ton experience 
de Dieu. Or, personnene peut Ie 
faire, s'il n'est qualifie ou par sa 
science theologique ou par l'Esprit. 
Toi, tu ne parIes pas en raison de ta 
sciencetheoIogique ; donc,tu parIes 
par rEsprit. " Et Ignace se tait, parce 
que s'il se disait eciaire par l'Esprit, il 
se retrouverait en terrain dangereux, 
pouvant s'exposer aux buchers 
allumes par l'Inquisition pour 
etouffer Ia voix de ces « illumines » 
de l'Esprit. 

Ignace desire vivre sous l'Esprit, 
tout en sachant combien il se revele 
parfois difficile de discerner ce que 
l'Esprit inspire et jusqu'a quel point 

on peut se laisser manipuler 
ideologiquelllent ou religieusement, 
surtou~ quand la confiance dans 
l'Esprit conduit au refus de la 
christologie et par Ia de l'ecde­
siologie. Extremement sensible au 
mystere de l'Un de la Trinite qui 
s'est fait chair, Ignace decouvre 
l'Esprit non pas comme un esprit 
pur qui agit dans unespace limite, 
mais toujours comme l'Esprit qui 
tend, depuis l' annonce, faite a, 
Marie, vers la personne du Christ 
et, dans un meme elan spjrituel, au 
corps du Christ qui est I'Eglise. De 
cette'maniere, l'experience spi­
rituelle d'Ignace s'insere dans la 
dialectique de l'Esprit et du corps 
du Christ, d'un Esprit qui forme et 
continue de former Ie corps du 
Christ, inspirant dans Ie concret de 
notre vie, idet maintenant, les 
choixet les orientations qui furent 
celles du Christ pour les rendre 
christiformes. 

Dans son experience <Ie foi, Ignace 
decouvre que, entre ce que l'Esprit 
me dit aU fond de moi-meme et ce 
quel'Evangile et l'Eglise me diseot 
de l'exterieur, peut exister un conflit 

. et une tension, mais ceux-ci ne 
peuvent etre que'temporaires et 
apparents, puisque aussi bien, en 
derniere analyse, c' est Ie meme 
Esprit qui profereen moi sa parole 
eciairante, unique et irrevocable, et 
qui, dans un m~me mouvement, 
guide et eciaire I'Eglise. Compagnon 
de Jesus dans son Esprit, Ignace sait 
qu'il ne doit jamais 'etre entierement 
rationnel, calculateur qui rationalise 
tout, maisqu'il doh demeurer 
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ouvert a l'impetuosite d'un Esprit 
qui souffle OU il veut pouraccom­
plirl'oeuvre du Christ: ouverta 
l'enthousiasme, ala beaute et a III 
nouveaute que Ie Christ ne cesse de 
suscitc;;r dans Ie corps du Christ qui 
est l'Eglise, rendant constam.ment 
toutes choses nouvelles. 

II s'ensuit qu'Ignace se meut dans 
une christologie duvisible. Si 
l'Esprit me meut, c' est l'aspect visible 
de la vie terrestre du Christ qui me 
permet de verifier l'authent~cite de 
cette motion de l'Esprit. A cette 
christologie du visible appartient 
aqssi Ie corps du Christ qui est 
l'Eglise. 

Ignace ne peut concevoir de 
separation" ne peut voir d' opposition 
el1tre I'Eglise charism~tique et 
l'Eglise institutionnelle: l'Eglise tout 
entiere est Ia OU Ie soume de l'Esprit 
cree Ie corps du Christ, l'epouse,. 
avec sa hierarchie et' son autorite, 
avec sa grace et sa loi, sa joie pascale 
et sa croix, son enthousiasme 
charismatique et sa raison ins­
titutionneHe, son Christ et son 
Vicaire du Christ; c' est Ie meme 
Esprit qui inspire et conduit vers la 
verite tout entjere. Cette approche, 
les Peres de l'Eglise .l'appelaient une 
« raison spirituelle », la raison 
humaine a la decouverte du Christ, 
eclairee par la lumiere de la foi en 
l'Esprit. 

Mais ce qui est vrai de l'Esprit est 
vrai aussi du Pere, auquelle Christ 
est uni dans la Trinite. De nouveau, 
dans son experience en l'Esprit, 

Ignace ne peut concevoir un Jesus 
detache de son Pere. Mais l'acces au 
Pere, Ignace Ie trouve, suivant en 
ceIa la tradition de la devotio 
modema, dans les faits et gestes de 
Jesus, y decouvrant t<;>ut autant de 
theophanies, croyant que toutes les 
scenes de la vie de Jesus sont autant 
de mysteres qui disent et revelent Ie 
mystere meme de Dieu. 

Le Christ en route vers la Croix 

C'est Ie particulier qui exprime ce 
que Dieu est, Ie Pere de Jesus et 
notre Pere ; Ie particulier est 
l'unique chemin vers Ia connaissance 
de l'universel. Comment resumer' . 
dans une formule lapidaire cette 
y,ision ignatienne ? Dans un livre. 
publie en 1640, un auteur s' est mis a 
l'oeuvre et a redige la maxime 
suivante : Non' coerceri a maximo, 
contineri tamen· a minimo, hoc 
divinum est. II n'est pas ~re~ facile 
de traduire cela, mais Ie sens est 
celui-ci : " Ne pas se laisser limiter 
par ce qui est Ie plus grand, tout en 
sachant se laisser enfermer dans ce 
qui est Ie plus petit, c'est chose 
divine. " 

Pour direla memechose dans nos 
perspectives : vivre dans la dimen­
sion de l'universel tout en agissant 
dans Ie particulierest chose divine. 
C'est Ie mystere du Christ, car celui 
qui est " Ie plus grand ", au-dela de 
toute frontiere possible, l'in­
coercible Majeste de Dieu, la divine 
Majeste que nUl ne peut contraindr:e 
ni entraver, se trouve dans« Ie plus 
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petit » de Ia chair et du coeur du 
Verbe incame dans un lieu precis de 
I'EJ;l1pire romain, dans un temps 
precis de notre histoire. Dans cette 
vision du mystere du Christ, Ignace 
parvie;nt a une li&ne de conduite : a 
Ia sUlte du Chrlst, nous plonger 
dans Ie travail concret,· selon nos 
possibilites et nos forces, mais avec 
un coeur tendu vers l'infini de Dieu, 
qui rend presents dans 1'« ici » et Ie 
« maintenant » les larges horizons 
de son dessein de salut. 

Dans sa lecture du particulier OU se 
revele l'universel de celui qui est Un 
de 1a Trinite, Ignace a ses pre­
ferences. Ainsi, partant de l'appel 
qu'il a entendu, il choisit Ies extraits 
des evangilesqui s'adaptent Ie mieux 
a sa perspective particuliere et qui 
constituent pour ainsi dire un 
evangile selon Ignace. En examinant 
de pres Ie choix qu'Ignace a fait, on 
constate tout de suite que son Christ 
est toujours en mouvement. n est en 
etat de « paque », selon l'etymologie 
du terme, il est constamment « de 
passage », passant de ville en ville, de 

. village en village, jusqu'a l'ac­
complissement du grand Passage la 
paque -, dans Iequel il« passe» pour 

. nous d'une mort cruelle et 
ignominieuse ala joie de vivre pour 
toujours. Contempler Ie Seigneur, Un 
de la Trinite en mouvement, en 
chemin, est un appel a nous engager 
sur Ie chemin OU il sera notre 
compagnon. 

Ainsi j pour comprendre 1a 
christo1ogie d'Ignace, il faut entrer 
personneIlement dans Ie mouvement 

qu' elle dessine. Meme lorsque Ignace 
nous invite a contempJer les mysteres 
de l'enfance de Jesus avec simplicite 
de coeur, son regard contemplatif y 
trouve tout en mouvement : Marie et 
Joseph dans un voyage sans escale 
avec et pour l'enfant ; les anges, Ies 
mages et les pasteurs arrivent et s'en 
vont saluer celui qui est envoye de 
Dieu, son Pere, et qui, pendant 30 
ans, continue d' avancer· et de 
progresser pour accomplir sa mission 
d'envoye. C'est en tant que 
missionnaire de Ia Bonne nouvelle de 
la venue du Royaume de Dieu, son 
Pere et Pere de tous les hommes, que 
Ie Christ entreprend sa montee vers 
Jerusalem. 

16 mysteres choisis par ignace 
pour marquer cette montee nous 
font rencontrer Ie Seigneur en pleine 
activite. Sur cette route, Ies 
« souffrances » semblent ne pas 
exister, la croix n'y est jamais 
annoncee ; c' est seulement dans Ie 
demier mystere qu'Ignace observe 
qu'a Jerusalem il n'y avait personne 
pour J'accueillir . 

C'est l'icone du Pantokrator qui 
guide Ie choix qu'Ignace propose : 
cinq passages des evangiles qui 
revelent sa gloire de Fils de Dieu, 
cinq autres qui mettent en relief son 
miraculeux agir divin, deux encore 
qui revelent son pouvoir sur Ie 
peche, deux qui font entendre 
comme il parle avec autorite divine 
et deux, enfin, dans lesquels les 
apotres sont envoyes, afin que sur 
Ies routes du monde ils continuent 
Ia mission du Seigneur. Puis, 
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brusquement, Ie Pantokrator 
disparait et son icone s' obscurcit. II 
y a toujours une route a parcourir et 
sur ce chemin regne une grande 
activite, mais Ie Seigneur se voh 
condamne a une passivite subie et 
soufferte qui Ie _prive de tout et de 
tous. Meme sur un plan purement 
linguistique Ignace marque ce 
changement « kenotique » en 
n'utilisant plus Ie nom, mais 
designant Ie Seigneur au moyen 
d'un simple « il» [ou« Ie »J. Lui 
qui jusqu'ici deployait, comme Un 
de la Trinite, une activite extraor­
dinaire en paroles et en actions 
devient Ie sujet grammatical d'un 
verbe passif : " nest condamne par 
Anne " , ou plus souvent Ie 
complement d'objet grammatical 
d'un verbeactif : " n Ie fit sortir. " 
(Ex. Sp. 291, 292) 

Toute-puissance divine et im­
puissance humaine 

Ce n'est plus Ie Seigneur qui trace 
son chemin : desormais, ce sont les 
autres qui Ie tratnent sur un chemin 
" d'epreuves, d' angoisses et de 
douleurs " d'un lieu a l'autre etla 
toute-puissance divine se reveIe 
maintenant dans, l'impuissance 
humaine. C'est un choix qu'Ignace a 
fait, attire par ce mystere en 
developpement. Les evangelistes 
nous revelent un Christ plus actif, 
qui ne cesse par sa parole et par son 
silence de denoncer l'injustice qui 
lui est infligee. l'angle sous lequel se 
fait la contemplation ignatienne de 
ce chemin de croix est clairement ce 

que Jesus subit et ne fait pas : sa 
non-reponse au prod~s, sa non­
reaction aux provocations et aux 
mauvais traitements. nest vrai que 
Jesus porte sa croix, triais Ignace 
ajoute immediatement qu' " il ne 
pouvait pas ne pas la porter " (Ex. 
Sp. 296). La divinite de celui qui est 
Un de la Trinite se cache, repete 
Ignace, qui n'hesite pas a peicevoir 
d~ja dans la kenosis dont temoigne 
l'Evangile de l'enfance - Ie Verhe en 
tant que celui qui ne padepas 
(infans) - I'annonce de l'impuis­
sance, cette fois librement subie, 
dans Ies mysteres de la passion: 
" Voyager et peiner pour que Ie 
Seigneur vienne a naitre dans Ia plus 
grande pauvrete et qu' au terme de 
tant de peines L . .J, [apres] les 
outrages et Ies affronts, il meure en 
croix" (Ex. Sp. 116). 

Ignace ne cherche pas du tout une 
espece de reduction au sentiment 
de l'attachement au Christ et ne 
souleve pas non plus "Ie probleme 
de la souffrance humaine et de la 
mort : son regard tout entier se 
porte vers « l'aneantissement » du 
Christ qui souffre, de cet Un de Ia 
Trinite, Ie Createur et Sauveur, qui 
subit Ia honte d'un gibet et la 
haine de son peuple. La divinite se 
cache, mais non dans une pure 
negativite. C' est un pourquoi 
qu'Ignace decouvre dans toute une 
serie de « pour» qui indique Ie 
sens du chemin que Ie Seigneur a 
choisi. 1'Un de la Trinite a souffert 
pour nous, pour moi, pour mes 
peches, pour remplir de sa 
presence divine la souffrance 
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humaine, pour sauver Ie genre 
humain, et celapar amour. 

Le Christ n~a pas cesse de com­
battre la ,souffrance, qu'il a toujours 

'consideree comme un malheur, et il 
l'a ressentie en lui-meme comme 
une angoissetelle qu'au jardin des 
olives" ses vetements etaient deja, 
pleins de sang " (Ex. Sp. 290). 
Aucune parole des evangiles ne 
sacralise Ie malheur : c'est la 
compassion du Christ qui souffre 
« avec » nous et pour nous qui 
sanctifie 1a souffrance. \ 

Engage sur ce chemin d'amour pour 
nous, Ie Christ n'abandonne pas sa 
mission, ne se retire pas et ne revient 
pas sur ses pas, alors qu'il doit 
triompher de la souffrance a travers 
la souffrance. La radicalite avec 
laquelle Ignace nous propose ce 
Dieu qui souffre et qui meurt est 
mains la mise en relief de la douleur 
et de la souffrance en tant que tels, 
que l'insistarice sur Ie choix 
deconcertant que Dieu a fait par 
amour pour nous. 

lei Ignace, dans son experience du 
Christ, connait notre resistance 
instinctive, notre refus visceral: 
« Tout Ie Christ est ,mon Dieu " 
ecrira-t-il dans son journal spirituel, 
bien conscient de notre tendance a 
nous faire un Christa notre mesure, 
qui legitime notre refus de l'accoin­
pagner sur Ie chemin OU il va, 
sachant que ses voies ne sont pas les 
notres (Jour: Sp. 87). 

En Ce sens, il nous faut nous rendre 
a l'evidence : dans un premier 

temps, ·le Christ a de~u Ignace. De 
cehri qui detient tout pouvoir a:u ciel 
et sur la terre et qui est Ie roi de 
l'univers pour toujours Ignace, 
extremement sensible a tout ce qui 
est grandeur et honneur, aurait 
attendu une entreprise evangelisa­
trice a grand succes pour Ie bien 
meme de Dieu. Au contraire, il 
trouve dans Ie Fils de Dieu rhomme 
par qui arrive Ie scandale. Le Christ 
a de quoi enthousiasmer les £oules, 
de quoi mobiliser une elite ; il est 
capable de supporter des fatigues et 
des dangers ala faveur d?un brillant 
combat qui se tetmine dans une 
.victoire magnifique. Ignace reve, lui 
aussi, de l'extraordinaire .et du 
spectaculaire,sans doute exclu­
sivement pour la plus grande gloire 
de Dieu. Mais ce n'est pas la la voie 
que Ie Christ a choisie. nannoncera 
Ia venue du Royaume "dans la 
pauvrete, dans l'humiliati.on et dans 
la croix". 

Contrairement aux autres maitres de 
vie' spirituelle, Ignace ne semble pas 
s'interesser a ce qui se produit dans 
l' arne du Christ, asa. priere 'et a ses 
sentiments.. Ce qui compte pour lui, 
c' est Ie choix que Ie Christ fait de sa 
voie, de son chemin pascal. Celui-ci 
est entierement trace dans une 
dynamique volontaire vers une 
condition humaine precaireet 
rejetee. Semblable choix est d' aut ant 
plus surprenant que Jesus appar­
tenait aune couche de la societe qui, 
sans etre aisee ni miserable, 
disposait d'un niveau de vie 
modeste, mais suffisammentassure. 
Au contraire, Ie Fils de Dieu a 
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vraiment et librement choisi Ie 
dernier rang,allant dans Ie sens 
oppose it la poussee qui entralne 
chacun de nous' a monter toujours 
plus, nous eloign ant des marginaux 
et des delaisses, des 'etrangers et des 
pauvres de toute espece, La croix est 
Ie resultatde ce choix. C' est Ie motif 
pour Iequel Ignace,ecrivant souvent 
sur Ia passion du Seigneur, peut 
recourir it une extreme sobriete dans 
Ie' ton: rien de lyrique, aucun envoI; 
parce que, au fond, la croix ne dit. 
pas 'la mort,' c'est Ie symbolede Ia 
part que I'Un de la Trinite a choisie. 
Dans tout Ie realisme de l'evene­
ment du Calvaire, c' est avant tout Ie 
choix plein d' amour de Dieu 
qu'Ignace privilegie. Alors, il parle 
du Createur et Seigneur crucifie. 

Ignace imitateurdu Christ pour la 
gloire de Dieu 

Le 15 novembre 1537, au nord de 
Rome, dans une 10calitede la via 
Cassia qui s' appelle .encore 
aujourd'hui « La Storta», Ignace 
rencontre son Christ dans une 
vision. Celui-ci porte Ia croixet 
Ignace obtient l'assurance que Dieu 
Ie Pere Ie met avec son Fils, qui 
porte Ia croix, commecompagnon 
sur Ie chemin pascal. Alors, il voh 
volontiers Ie Christ « au milieu », au 
dernier rang qu'il s'est choisi et au 
tout premier rang dans Ies hauteurs, 
qui est Ie slen. Ce n'est pas Jesus qui 
devait inventer Ie dernier rang : ce 
sont les hommes qui depuis Cain et 
par la suite l'ont prepare pour les 
successeurs d'Abel. Le dernier rang 

est aux fronrieres de l'inhumain, au­
dela de l'homme. 

Ignace rient acette insertion sociale 
. du Christ au sein de ceux qui sont 
condamnes a Ia misete, qui sont 
exploites, prives de toute.liberte. Et 
pourtant, dans <;:e dernier rang Ie 
visage du Christ renvoie toujoursa 
son mystere et Iaisse transparaitre sa 
divinite. Pour Ignace, il s'agit 
toujours du yerbe incarne dans la 
plenitude de sa souverainete. Dans 
c~tte lumiete pascale deconcertante 
Ignace ose proposer lechoix du 
'Christ, sachant par experience 
p"ersonnelle jusqu'a quel point Ie 
dernier rang, deprecieet repugnant, 
nous degoute absolument. 

Si Ie fol amour du Seigneur pour 
l'homme l'a incite achoisir Ia folie et 
Ie scan dale du dernier rang, 
mortifiant et crucifie, Ie compagnon 
du Christ ne peutque .se presenter 
comme un fou pour Ie Christ, si Ie 
service de la gloire de Dieu veut Ie 
choisir : " Je veux et je choisis 
davantage la pauvreteavec Ie Christ 
pauvre que la. richesse, les oppro­
bres avec Ie Christ couv~rt d'op­
probres que les nonneurs ; et je 
desire davantage etre tenu pour 
insense et fou pour Ie Christ qui, Ie 
premier, a ete tenu pour tel, que 
sage et prude"nt dans ce monde " 
(Ex.Sp. 167). 

Choisir ce que 'le Christ a choisi : 
mais,comme Ie Christ a fait ce choix 
pour accomplir par amour - Ia 
mission a lui confiee par Dieu son 
Pere, Ignace, de meme, ne veut pas 
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faire ce choix de sa propre initiative, 
mais seulement si Ie Christ l'appelle 
achoisir Ie demier rang pour servir 
davantage Ia Iouange de celui qui a 
en tout Ie premier rang, sa divine 
Majeste. L'initiative appartient au 
Seigneur qui est it I' oeuvre « ici » et 
« maintenant », dans son Eglise, 
dans son peuple et dans les 
6venements du man de. 

Le compagnon de Jesus desire s'unir 
au Christ qui peine pour conduire 
taus et toutes au Pere, pour porter 
chaque chose cn~ee asa plenitude, 
accomplissant cha,que foi"s de 
nouveau Ie choix que Ie Christ a fait, 
pour collaborer avec lui au salut du 
monde. 

Au moyen de cette election Ie 
compagnon de Jesus est invite ase 
situer de fa<;on active dans ce 
« milieu » qui est, pour Ignace, Ie 
Christ, rejoignant l'universel de la 
Trinite qui l'habite, affinant ce qu'il 
y a en lui de plus authentiquement 
« chretien ». Dans la rencontre 
personnelle avec Ie Christ, Ignace 
s' est finalement rendu a l' evidence 
qu"'annoncer la Bonne nouvelle de la 
gloire de la Trinite, dans une 
humanite qui donne ala gloire un 
sens tout a fait contraire, c' est 
assumer a la suite de l'Un de la 
Trinite l'Evangilede la croix, qui 
consiste non pas avant a vouloir 
souffrir et mourir, mais en premier 
lieu a vivre pleinement en mourant 

a soi-meme pour se mettre au 
service du. Christ en toute -chose, 
meme au risque de passer pour fou 
comme lui, afin que la gloire de la 
Trinite resplendisse dans la vie de 
nos frereset soeurs et eclaire enfin 
l'histoire qui est deja accomplie par 
l'Esprit du Christ qui y. est a 
l'oeuvre. ' 

Cette gloire pascale communiquera 
l'optimisme typiquement ignatien a 
une grande variete de vocations et 
de missions, par Ie truchetnent de 
ces fous et folies pour Ie Christ qui 
participent. a la revelation de 
l'amour fou de Dieu incarne dans la 
personne et les choix du Christ, l'Un 
de la Trinite, crucifie. 

C'est ainsi qu'Ignace repond ala 
demande de Jesus: " toi, qu'est­
ce que tu dis de moi ? " Apres avoit 
vu et vecu dans taus les mysteres de 
la vie du Christ notre Seigneur la 
lumiere joyeuse du Verbe incame 
resplendissant en celui qui est 
crucifie et ressuscite, Ignace repond 
dans une petite phrase de son 
journal spirituel : ser todo mi Dios, 
Toi, tu es tout entier mon Dieu. 

Le texte de cette conference donnee Ie 18 
decembre 1996 par Ie P. General Peter­
Hans Ko1venbach, s.j. dans 1a chapelle de 
l'Universite " La Sapienza" (Rome), a ete 
publie dans 1a Revue de Spiritualite 
Ignatienne n° 86/1997. 
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Vers Itaici 1998 

QueUe est la ,mission de la CVX 
';). 


Le Pere Timothy Quinlan s.j., Vice-Assistant Ecclesiastique de la CVX de 
1989 a 1991, est toujours tres engage dans la CVX australienne. Void 
comment, apres avoir prie, il aborde la question que se posera la CVX a 
l'Assemblee Mondiale de 1998 altaid; 

• 

Recemment, je reflechissais a c~tte sur leur entourage. On trouve dans 
question avec quelqu'un. Cette leurs experiences mystiques etleurs 
personne me faisait remarquer edits ce qui est profondement vrai 
com bien il etait facile de se laisser pour eux. 
enfermer dans Ie carcan des mots et 

En tant que famille ignatienne, nous de finir par ressentir un certain vide 
nous tournons vers Ignace de Loyola face aux cliches qui en decoulaient ! 
et examinons ses profondes expe­Nous devrions plutot,disait-il, laisser 

d'abord Ie champ libre a notre 	 riences mystiques. J'en propose deux 
sur lesquelles vous pourrez reflechir imagination et voir ce qui arrive. 
et prier. 

Cet echange de propos me fit 
reflechir sur ce que j'avais vecu ces La premiere se passe pendant son 

annee a Manresa. Alors qu'il etaitdernieres annees. 
assis au bord du Cardoner il eut la 

L':Eglise et Ie monde traverseIit une revelation de l'unite de ioute 'la 
periode ou notre foi en Jesus est creation dans Ie Christ (Alltobio­
contestee et mise a rude epreuve ; Ie graphie 29-30; Ex Sp. 230-237). 

moment est done propice pour se 

tourner vers.les saints qui, en leur Tandis que je meditais sur ce mystere, 

temps, ont sauve leur epoque. 	 les paroles de la Bible me vinrent a 

l'esprit:
Examinons les experiences qu'ils ont 
faites de Dieu et les repercussions " Aimez vos ennemis, /aites du bien a 
qu'elles ont eues sur eux-memes et ceux qui vous hai"ssent, benissez ceux 
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qui vous maudissent, priez pour ceux 
qui vous di/lament. " (Lc 6, 27-28) 

L'unite pour Ignace n'etait pas sim­
plement un ideal, une belle pensee, 
mais queIque chose a exprimer au 
milieu de tous. 

La deuxieme experi'ence mystique 
eut lieu aIa Storta (Autobiographie 
96). Comme Ie Pere Lainez nous Ie 
raconte : " Ignace vit Ie Christ avec la 
croix sur l'epaule et Ie Pere eternel 
aupres de lui, qui disait :Je veux que 
tu prennes celui-ci pour ton 
serviteur. " 

n fait non seulement une experience 
mystique de toute la creation, qui 
existe et qui vit dans Ie Christ, mais il 
res:oit un appel personnel profond 
pour vivre cela en complete 
communion avec Ie Christ dans la 
communaute qui est l'Eglise. 

Je suggere donc que pour apprecier 
Ia mission de la CVX, nous nous 
Iaissions penetrer par les experiences 
que Dieu a fait vivre a Ignace et que 
nous ecoutions I'Esprit pour donner 
a la CVX une expression con ternpo­
raine du, charisme d'Ignace. 
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La Cotnmunaute de Vie Chretienne 

au Bresil 


nexiste des groupes CVX dans les villes suivantes (du Sud au Nord) : 
Santos, Sao Paulo, Rio de Janeiro, Niter6i, Cammas, Cachociro do Itapemirim, 
Sao Jose do Rio Prieto, Belo Horizonte, 'Goiana, Salvador, Feira de Santana, 
Recife, Joao Pessoa, Fortaleza 
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La prochaine Assemblee mondiale de 
la CVX aura lieu en juillet 1998 au 
Bresil. Nous voudrions par cet article 
donner un aper<;u de la CVX 
bresilienne it la CVX mondiale. 

Bref historique 

.corigine de laCVX remonte it l'annee 
1977, lorsque certains participants de 
la JAM (Jeunesse d'Action mariale ­
section jeune des Congregations 
mariales) tres engages dans Ie 
mouvement et dans les groupes de 
jeunesde leurs paroisses, ont ressenti 
un manque dans leur vie : Us 
desiraient vivre plus fraternellement 
avec leurs compagnons pour partager 
leurs inquietudes et leurs question­
nements, en se sachant unis par la foi 
dans Ie Christ. lIs cherchaient une 
priere qui soit plus profonde et plus 
incarnee. Ignorant l'existence de la 
CVX, ils desiraient etablir des 
<:,ommunautes de vie chretienne... 

J:<:n 1977, dix jeunes de la JAM 
participerent au deroulement de la 
Semaine Sainte it Itaici. Aleur retour, 
il se reunirent pour refIechir it ce 
qu'ils avaient vecu la-bas et penser 
comment ils pourraient poursuivre 
leur demarche. Certains envisageaient 
un groupe d'etudes, d'autres 
desiraient quelque chose qui soit plus 
en rapport avec Ie travail apostolique. 
.c existence des communautes de vie 
chretienne leur fut reveiee par un 
document, Ie SURVEY qui decrivait 
leur fonctionnement. lIs inviterent . 
d'autres amis de la JAM, egalement 

desireux d'avoir une" vie chretienne 
plus riche, et commencerent alire Ie 
Survey. lIs se reunirent ensuite tous 
les quinze jours pour tenter de fOOre la 
demarche qui les amenerOOt a former 
une communaute CVX. La CVX­
Bresil est nee ala Pentecote 1977. 

Les premiers groupes etaient consti­
tues, pour la plupart, par de jeunes 
universitaires de la petite bourgeoisie. 
Habitant la zone nord de Rio, 
beaucoup travaillOOent et etudiOOent en 
meme temps. Quelques uns, deja 
formes, commen<;OOent leur pro­
fessionnelle. Initialement, les groupes 
etaient accompagnes par des scola­
stiques jesuites dont certains ont conti­
nue it les accompagner apres leur 
ordination. Une rellgieuse du Cenade, 
Sr. Lydia, a elle aussi ete presente des Ie 
debut. Cependant, Ie nombre d' ac­
compagnateurs ne suffisait pas pour 
presenter aux alitres ce que proposOOt 
la CVX. Pour faire face a ce probleme, 
la Province du Centre-Est de la 
Compagnie de Jesus repondit a la 
demande du pretre qui accompagnait 
la CVX, Ie Pere Cesar Augusto dos 
Santos, s.j. en finan<;ant la realisation 
d'une serie de cours pour accompa­
gnateurs entre les annees 1980 et 1986. 
Ces cours qui avOOent lieu Ie week-end, 
avOOent pour objectif de presenter la 
CVX ades rellgieuxet des religieuses 
de spiritualite ignatienne, dans l'espoir 
de les motiver it prendre en charge 
l'accompagnement de groupes. 

Une partie de ces religieux a com­
mence a former des groupes dans la 
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perspective CVX, en presentant ce 
qu' elle proposait a des personnes 
dont ils assuraient l'accompagnement 
spirituel. lis ont egalement explique 
cette demarche a des groupes de 
priere qui se reunissaient deja depuis 
un certain temps : certains ont 
accepte Ie defi de " quelque chose de 
plus " que Ia CVX semblait proposer. 
C'est ainsique des groupes ont vu Ie 
jour en dehors de Rio : dans Ies Etats 
de Sao Paulo, du Minas Gerais, de 
Bahia et de Goias. L'experience des 
Ex~rcices dans Ia vie quotidienne en 
groupe a egalement permis de 
demarrer. Les Exercices une fois 
acheves, Ie groupe cherchait une 
maniere de continuer et la CVX 
semblait une bonne possibilite. 

. 
Avec l' expansion de ,la CVX, il etait 
devenu necessaire d' etablir une 
structure formelle. Les' premiers 
statuts furent rediges au cours d'une 
reunion a laquelle avaient ete convies 
les representants de tous les groupes. 

Les membres de la CVX bresilienne 

La CVX-Bresil compte actuellement 
34 communautesaffiliees et 68 pre­
communauH~s. Le nombre de 
personnes varie selon les groupes ; 
d'apres une evaluation faite en 1991, 
les communautes onten moyenne 8 
membres et les pre-communautes, 
10; Dans l'ensemble, unpeu plus de 
la moitie des participants est de sexe 
feminin.' Pres de la moitie des 
membres sont celibataires, I'autre 
etant mariee. Parmi les gens maries, il 

est frequent 'que les deux conjoints 
appartiennent au meme groupe. 

On trouve une grande diver site de 
professions : administrateurs de 
societes" avocats, banquiers, commer­
~ants, femines au foyer, entrepreneurs, 
infirmieres; ingenieurs, etudiants, 
fonctionnaires, medecins, ouvriers, 
professeurs, etc. On 'peut cependant 
cons tater 'que l'ecrasantemajoritedes 
membres sont des salaries. 

La plupart des communautes' se 
trouvent dans de grands centres 
urbains ou des villes de moyenne 
importance. II en decoule que leurs 
membres vivent conditionnes par une 
culture moderne, secularisee et 
souffrent des consequences' du 
processus d'urbanisation accelere qui 
s' est deroule dans 1e pays au cours 
des dernieres decenriies. ' 
, 
La formation 

La CVX-Bresil, attache depuis Ie 
debut beaucoup d'importance a Ia 
formation de ses membres. En janvier 
1978, un couple de participants du 
premier groupe suivit un stage de 
formation pour les membres, 
organise par,la CVXdu Chili: le 
Mini-Manila. Le recit de l'experience 
donna un elan aux autres membres 
des groupes. Les annees suivantes, 
l'experience se poursuivit et a leur 
retour, les participantsorganisaient 
des journees de formation pour tous 
les groupes avec Ie materiel rapporte. 
Quelques peres jesuites se renrurent 
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aussi au Mini-Manila et revinrent 
enthousiasmes par la CVx. 

L' application du processus decrit 
dans Ie SURVEY pour former les 
communautes ne,donQa pas l~ Succes 
escompte. On utilisa a s,:ette fin, la 
methode employee au Chili (" Pour 
arriver a la CVX - Debuts et 
croissance "),en alternance avec Ie 
materiel prepare par lespropres 
accompagnate~rs des groupes. Plus 
tard, on utilisa aussi une serie de 
reunions preparee par la CVX de 
France et les livres de Ceferino 
Gar~ia (de lli CVX d'Espagne). 

La formation des membres CVX fait 
J'objet d'une attention constante. Un 
temps de la Rencontre Nationale est 
habituellement consacre a un theme 
de formation,'conformement a· ce qui 
est propose par l'Eglise ou ce dont la 
communaute nationale a besoin. En 
outre, les Regions organisent habi­
tuellement des jours de formation sur 
des themes specifiques. 

Nous tenonsegalement aune bonne 
formation des accompagnateurs. En 
1989, on organisa un stage de forma­
tion pour de nouveaux accompa­
gnateurs, lalcs et religieux, apres ·avoir 
observe une insuffisance de personnes 
aptes a foumir ce service. Le stage 
comprenait une retraite de 8 jours 
avec accompagnement individuel, . 
suivie par 8 jours de formation a 
l'accompagnement des ... communautes 
CVX. D'autres stageseurent lieu par 
la ~uite. 
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En 1996, on inaugura une nouvelle 
fac;:on de former les accompagnateurs 
en ,concentrant sur 4 week-ends 
durant une annee, les themes 
developpes dans les stages prece­
.dents. La retraite de 8 jours, con­
dition essentielle, ne fut pas faite en 
groupe mais individuellement, 
suivant les possibilites de chacun, 
avant Ie debut du cours. 

L'elaboration d'un plan de formation 
offert a toute la communaute 
nationale, en 1996,' eut un impact 
'significatif sur Ie cheminement de la 
CVX -Bresil. n·decrit la marche que 
doh suivre un groupe pour devenir 
une communaute, etape apres etape : 
accueil; pre-CVX et CVX. Le plan 
prevoit egalement un programme 
national de formation pour les 
accompagi:uiteurs. 11 renferme des 
elements qui renforcent l'unite de Ia 
CVX-Bresil tout en restant fide1e aux 
Prindpes Generaux de la Commu­
naute Mondiale. 

Au cours des ces trois dernieres 
annees, la CVX a P4compter sur 
l'aide pr&ieuse de la Province Centre­
Est de la Compagnie de Jesus qui 
organise actuellement des centres de 
formation de lales, en insistant sur Ie 
lien entre la foi et la culture. Le Centre 
Loyola de Foi et Culture fonctionne 
deja a Rio amsi qu' un autre centre a 
Belo Horizonte. Ces centres propo­
sent une formation biblique, theolo­
gique et un grand nombre de mem­
bres CVX y trouvent egalement un 
espace pour des acti\rites apostoliques 
et professionnelles. 



Les Exercices Spirituels 

Les Spirituels de Saint 
Ignace de Loyola sont " la source 
specifique et l'instrument caracte­
ristique de notre spiritualite " (PG 5). 
La CVX"Bresil a depuis toujours 
attache une importance fondamentale 
al' experience des Exercices comme 
source premiere de formation. 
L'experience de week-ends de 
retraites suivant la ligne de la 
spiritualite ignatienne preparent les 
membres ades retraites de 8 jours 
organisees par les maisons de 
retraiies ou par la CVX elle-meme. 

L'option des Exercices dans la vie 
quotidienne (EVQ) a ete tres utilisee 
pour s' adapter ala dynamique de la 
vie 1a'ique. Au Bresil, il a ete publie 
une serie de livres avec des adapta~ 
tions bibliques des Exercices orien­
tees vers 1a priere quotidienne. II 
arrive frequemmentqu'un groupe 
CVX 1es utilise commeS01;l.rce pour 
leur priere commune. 

Ces dernieres annees, beaucoup de 
membres CVX ont fait les exercices 
corrip1ets, certains en 30 jours, 
certains par etapes, trois periodes. de 
10 j()urs chacune a6 mois d'intervalle. 
Au cours de 1a premiere periode, on 
donne Ie Principe et Fondement et 1a 
premiere Semame des Exercices. La 
seconde etape concerne Ie contenu de 
la Deuxieme Semaine. Fina1ement, 
l'experience se conclut avec la 
troisieme etape par la Troisieme et la 
Quatrieme Semaine des Exercices de 
Saint Ignace. 

Les " petites etapes " : adaptation de 
1a retraite de 8 jours rep artie sur 4 
week-ends au cours d'une annee, 
constituent une autre innovation. 
Celle-ci vise apreparer Ie participant 
a l'experience de la retraite de 8 
jours et des Exercices Spirituels 
complets. ­

C'est Ie de sir de proposer a chaque 
membre, d'une communaute ou 
d'une pre-communaute, l'occasion de 
faire personnelletnent Yexperience de 
lit spiritualite ignatienne qui motive 1a 
recherche de solutions favorisant un 
plus grand nombre de personnes. 

nconvient de souligner la reponse que 
1a CVX-Bresil apporte aune question 
cruciale pour son developpement' : 
l'orientatibn spirituelle permanente de 
ses membres. La CVX ne se con~oit 
pas sans la vie spirituelle de l'ecole de 
Saint Ignace de Loyola; Les ditecteurs 
spirituels etant en nombre insuffisant 
pour repondre a la derriande 
d'accompagnement dans les retraites 
et dahS la -vie, certains membres dont 
la vie spirituelle etait plus intense, ont 
ete invites ase preparer adequatement 
pour rendre ce service. 
preparation a ete realisee par Ie Centre 
de Spiritualite Ignatienne,a Itaici. 
Cette annee, les Centre de Formation 
pour les Lai"cs de Rio de Taneiro et de 
Belo Horizonte offriront ~galement ce 
type de formation. Al'heure actuelle, 
la CVX Bresil compte deja un nombre 
significatif d'accompagnateurs spiri­
tuels lalcs. 
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Les activites apostoliques 

La CVX bresilienne developpe son 
concept de m1SSlOn. L'espace 
privilegie de Ia mission a ete Ie milieu 
professionnel et la famille, qui sont 
les Heux ou les lalcS passent la plus 
grande partie de leur temps. Etre un 
temoin chretien dans ces espaces est 
Ie premier defi qui s'impose. 

Un grand nombre de parHdpants 
CVX sont engages dans des activites 
intra-ecclesiales, telles que : Ia cate­
chese (pour la premiere communion 
et Ia confirmation), ,les cours de 
preparation au Bapteme et au 
Mariage organises par la paroisse, 
diverses pastorales (famille, penale, 
favelas, mineurs, etc.) et participation 
au ministere de laParoie et de 
l'Eucharistie. En vivant dans l'espace 
intra-ecc1esial, Ie membre CVX 
pratique une activite apostolique dans 
laque1le il se voit envoye par la CVX 
Ia ou il per~oit et re~oit sa mission. 

Les communautes CVX de Cachoeiro, 
de Itapemirim, Goiiinia etJoao PeSsoa 
passent traditionnellement des fetes et 
la Semaine Sainte dans des Com­
munautes rurales OU ils partagent 1a 
vie des gens (pauvrete et richesse) tout 
en animant les activites ecdesiales. 

Certains membres ont des activites 
apostoliques extra-ecclesiales. ABelo 
Horizonte, nous avons oeuvre en 
faveur de la promotion humaine en 
organisant Ie travail des " recydeurs " 
de papier, et entrepris un travail de 

pionnier pour une creche commu­
nautaire. Dans cette ville, toutes les 
communautes CVX sont engagees 
dans Ie Projet Taquaril qui a reuni un 
ensemble d'institutions cherchant a 
changer la situation d'une des zones 
les plus pauvres de la ville. 

, A Recife et aSao Paulo, des membres 
CVX se sont impliquesdans la 
Ronda en aidant a distribuer des 
aliments aux gens qui vivent dans la, 
rue. II y a meme a Sao Paulo des 
membres qui se sentent appeles a 
temoigner et qui s'engagent a agir 
dans Ie milieu politique, l'un d'entre 
eux ayant ete elu ala Municipalite de 
Jacarei. 

D'es membres se sont dedies aRio De 
Janeiro ala Pastorale en milieu peni­
tentier. I1s apportent une aide spiri­
tuelle (retraite et Exercices dans la 
vie), juridique et materielle it des 
prisonniers d'uneimportante prison. 

Les corillnunautes locales 

La communaute locale est l'espace OU 
chaque membre per~oit, exprime et 
re~oit la confirmation de son 
appartenance a IaCVX. Elle est 
composee d'un nombre variable de 
personne (de 3 a12,8 dans Ia plupart 
des communautes) qui se reunissent 
pour partager leur priere quo­
tidienne, 1es evenements Ies plus 
importants de leur vie personnelle et 
de la societe, les activites apostoliques 
accomplies. I1s cherchent en outre a 
approfondir leur formation (soit en 
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traitant des themes lies a la 
spiritualite ignatienne~, soit en 
abordant ceux qui sont d'actualite 
dans leur propre communaute). Cette 
reunion peut etre hebdomadaire ou, 
plus frequemruent,bimensuelle. 
Chaque communaute choisit uri 
membte pour la representerau 
co mite regional, instance qui se 
reunit regulierement pour organiser 
des retraites, des activites de 
formation et de loisir pour tous Ies 
participants des communautes et pre­
communautes, en un mot, qui 
cherche a ani mer Ies communautes 
de Ia region. 

Certaines reunions sont dediees ala 
priere. Les autres commencent par 
une priere initiale, suivie d'un partage 
des sentiments Ies plus forts, suscites 
par Ie texte, par Ia priere quotidienne 
ou par un fait de Ia vie survenu 
recemment, puis Ies participants 
abordent un theme d' etude. La 
revision de Ia vie communautaire est 
faite periodiquement. 

L'organisation 

Selon l' article 8 des Statuts de Ia 
CVX Bresil, ses organes de gouver- . 
nement sont : l' AssembIee Generale, 
Ie Conseil Plenier des Services (CPS) 
et la Commission Executive des 
Services (CES). 

L'Assemblee Generale se reunit une 
fois par an et est composee des 
delegues des communautes affiliees. 
La CES comprend un coordinateur, 

un vice-coordinateur, un secretaire et 
un tresorier, elus durant l'Assemblee 
et un assistant spirituel, un jesuite 
nomme par Ie Provincial de la 
Province du Centre-Est. Le CPS "est 
forme de Ia CES et des representants 
des comites regionaux et se reunit 
trimestriellement. Actuellement, Ies 
34 communautes sont reparties entre 
5 regions : Rio, Sao Paulo, Minas, 
Bahia et Nord-Est. 

Un autre point qui merite d'etre 
souligne est Ie fait que Ia CVX 
participe a l'institution ecclesiale du 
pays. Depuis de nombreuses annees, 
l'Eglise du Bresil organise une 
conference nationale des Eveques, la 
CNBB. Des organisations de 
religieux, diacres, pretres et Ie 
Conseil National des LaYcs (CNL) 
sont lies organiquement a elIe. La 
CVX a participe ,a cette organisation 
J~cdesiale de laYcs, tant au niveau 
diocesain que national. 

La prochaine Assemblee Mondiale ­
Itaicil98 

Depuis que Ie choix du Bresil a ete 
confirme pour etre Ie siege de 
l'AssembIee Mondiale de 1998, la 
CVX nationale, qui en est pro­
fondement reconnaissante aDieu, vit 
l' attente de cet evenement mondial 
avec beaucoup d' espoir et Ie desir de 
servir toute la communaute mondiale. 
Pour ne citer qu'un exemple, 
quelques communautes se proposent 
d' etudier ou d'approfondir une des 
langues officielle de la CVX. Les 
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travaux preparatoires commencent a 
se derouler conformement a ce que 
nous demande l'ExCo. Nous pouvons 
des apresent faire part anos fteres et 
soeurs du monde entier de notre desir 
de les accueillir fraternellement. 

voici pour terminer quelques 
informations sur Ie pays et Itaici ou se 
deroulera l'AssembIee de 1998. 

Le Bresil est un sOllS-continent qui 
compte environ 150 millions 
d'habitants. On y parle Ie portugais et 
ron considere que c'est Ie plus grand 
pays . catholique du monde. La 
colonisation europeenne a laisse des 
traces qui melangees a la culture 
africaine et indigene marquent sa 
culture, notamment pour ce qui est de 
la musique, de1a cuisineet du metis­
sage. Durant de nombreuses annees, Ie 
Bresil fut un pays d'immigration. A 
l'heure actuelle, on retrouve encore 
des groupes d'origines diverses tels 
que les Italiehs, les J aponais, les 
Allemands, les Polonais et autres. 

Itaici est Ie nom d'un quartier d'une 
petite ville qui s' appelle Indaiatuba et 
qui se trouve dans l'Etat de Sao 
Paulo. La maison ou se deroulera 
l'Assemblee est un ancien noviciat de 
la Compagnie de Jesus au Bresil qui a 
ete amenage en lieu de retraites. II 
s'agit d'un batiment construit dans 
les annees 50 et qui peut loger 
jusqu'a 400 personnes. Outre l'eglise 
principale, ses dependances comp­
tent diverses chapelles. Annexe au 
corps delogis se trouve.un audito­
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rium - Rainhas dos Apostolos .~ ou 
auront lieu les sessions et Ies reunions 
de l'assembIee. Ce endroit est dote de 
toute l'infra-structure necessaire au 
deroulement d' evenements de cette 
portee, l' eau potable etant disporuble 
dans toute la maison. La Conference 
des Eveques du Bresil s'y deroule 
d' ailleurs chaque anl1ee. 

Itaici est aune distance d' environ 100 
kms de la ville de Sao Paulo a laquelle 
elle est reliee par deux auto routes. Elle 
se trouve a pres de 500 kms de Rio de 
J andro. Le climat est generalement 
agreable au mois de juillet, epoque a 
1aquelle se tiendra l'Assemblee, la 
temperature oscil1ant de 10° au lever 
du jour, a25° durant la journee. 

En dernier lieu, la CVX"Bresil est 
heureuse de salsir l'occasion qui lui 
est donnee de se presenter a' la 
Communaute Mondiale et demande a 
tous ses fr~res et soeurs de prier pour 
que Ie Seigneur, par l'intercession de 
Marie, l'amene a servir davant age 
pour la plus grande gloire de sa 
Divine Majeste. 

CVX do Brasil 
Rua Sao Clemente 226, .Botafogo 
22260 Rio de J andro - RJ 
Bresil 

Fax: (021) 539-0499 

http:trouve.un


Nouv:elles d'Australie 


Sydney (Australie) a ete Ie siege' de 
plusieurs 'rencontres regionaieset 
internationaies ignatiennes en juin et 
en juillet 1997 et a accueilli Ie Pere 
Peter Hans Kolvenbach, s.j. 

Les Provinciaux jesuites de l'Asie du 
sud-est se sont reunis avant Ie Congres 
monrualdes anciens eIeves jesuites, qui 
devait debuter Ie 9 juillet et dont Ie 
principal intervenant etait J eanWarin, 
de Ia CVX des Philippines. ' 

Le premier'evenement CVX : Ia 
Retraite et Ie Cours de Discernement 
Apostolique Communautairede Six 
Jours qui comptait 70 personnes, s'est 
deroule du 28 juin au 3 juillet. Vne 
equipe de Ia CVX menee par Ie Pere 
Julian Elizalde s.).' ainsi que des 
rurecteurs religieuxet jesuites accom­
pagnaient Ia CVX, les participants 
jesuites et religieux d'Australie, de 
Hong Kong, des Philippines, de 
NouveIle-Zelande et d'Angleterre dans 
uneretraite en silence de 3 jours suivie 
d'un cours de 3 jours (d'apres un 
modele .mis au point par des assistants 
espagnols). 

Parmi les personnes citees ci-dessus, 
40 ont assiste,. du 4 au 8 juillet 1997, iii 
la Rencontre Internationale de 
Formation, (RIF) destinee aux jesuites, 
aux religieux et iii Ia CVX. ny avait en 
tout 112 participants (27 jesuites dont 
5 novices, 13 religieuses de 7 ordres 
differents, 72membres CVX). Les 

participants iii cette rencontre inter­
nationale - Ia premiere jamais tenue en 
Australie - venaient de 10 pays : 
Australie, Angleterre, Hong Kong, 
Italie, Coree, Philippines, Etats-Vnis, 
Tiiwan, Zambie, et Nouvelle-2elande. 

L'equipe des accom pagnateurs de Ia 
RIF comprenait : ,Victor Kas:haka 
(Zambie), Shane Martin, s.j. (E.-UJ, 
Ronnie Villegas (Philippines) et les 
Australiens Kay Hooper, Andrt;w 
Bullen, s.). et Mary Nolan (co­
ordinatrice) ains! que Julian Eli­
zalde, s.j. 

C'etait la premiere RIF de Ia seconde 
etape pour les jesuites, les religieux et 
Ia CVX. Elle avait pour but de : 

• trouver les differents moyens pour 
que la mission devienne Ie point de 
depart et soit au coeur de la formation 
CVX iii tous les niveaux, 

• se rendre compte combien nous 
partagions Ie charisme ignatien, 

• reconnaitre, accepter et louer nos 
differentes vocations, , 

• .apprendre iii poursuivre Ie magis 
ensemble. 

Le document" Notre Charisme CVX" 
a ete utilise comme texte de baser-par 
lespresentateurs qui ont developpe les 
cinq sujets suivants : . 
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• La CVX - communaute en mission, . 

• Discernement communautaire et 
mission apostolique, 

• la vocation comme cboix de tetat de 
vie et la vocation comme 
trans/ormation du style de vie, 

• La pedagogie ignatienne appliquee au 
discernement de la vocation, 

• La formation durant les premieres 
annees dans la CVx. 

Les sujets ont ete dis cernes de fa<;on 
experimentale en ateliers, par petits 
groupes de 6 a 7 personnes. Les 
resumes des ateliers sur 1es trois sujets 
prindpaux : Mission, Vocation, et 
Pedagogie ignatienne / premiere annee 

avait un contenu riche et l' ambiance 
dans les ateliers etait excellente. 

La seu1e reunion facultative," Dans 
quelle mesure la spiritualite ignatienne 
concerne-t-eHe 1es jeunes d'aujour­
d'hui? ", a attire 100 personnes ! Cinq 
membres CVX de moins de 35 ans, 
reunis en groupe, ont raconte aux 
autres leur histoire, donne leurs avis et 
d6battu du sujet. 

Pour repondre a lademande d'une 
" conversation plus en profondeur " sur 
certains sujets, on a organise une autre 
soiree ou quatre sujets au choix 6taient 
proposes : Ie document " Notre 
Charisme CVX ", Retraites, Collabo­
ration et Formation. Au cours d'une 

. conversation vivante et fructueuse sur Ie 
document, p1usieurs points qui 
preoccupaient 1es participants ont ete 
abordes et il est prevu de reecrire 
plusieurs sections avant fin novembre 
qui seront envoyees al'EXCO mondiaL 

La derniere apres-midi, Ie Pere 
Kolvenbach s' est adresse Ii nous ; 
nous lui avons pose des questions et 
fait des commentaires. Son allocution 
faisait principa1ement 1a synthese de 
notre experience et de ce que nous 
avions aPIJtis au cours de 1a RIF, 
nous rendant ainsi plus determines 
(v. p. 32). 

C'etait, pour la plupart des participants, 
leur premiere reunion internationale. 
De telles reunions avec les religieux et 
1es jesuites ont un impact incom­
mensurable sur Ie developpement de la 
CVX et sa mission tant sur Ie plan 
national que mondial. Je suis tout afait 
persuadee que nous avons besoin de 
structures permanentes permettant aux 
CVX nationa1es de profiter. de ces 
occasions· pour developper 1a formation, 
l' education et Ie dialogue dans la CVX 
mondiale. 

Ce moment qui nous a ete donne a ete 
un moment de grace par la rich esse de 
l'experience, de la collaboration et de Ia 
comprehension qui. s' est manifestee. La 
RIP/a atteint son but :l'experience de 
1''' Eglise profonde " dans l'unite et la 
diversite de notre charisme ignatien, OU 
la mission a un role preponderant. Nous 
sommes retournes a nos taches avec 
plus de vie et d'energie, comprenant 
mieux, ayant des idees et des projets 
concrets. 

Nous avons eu des echos tres positifs 
de la RIF ; Ie Pere Patrick O'Sullivan 
et Michelle O'Brien vont maintenant 
vous donner leurs impressions. 

Mary Nolan 
Presidente de la CVX Australie 
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Rencontre Internationale de Formation 

College St Ignace, Sydney, 4-8 juillet 


Au lieu d'un compte rendu sur'Ia 
RIF qui ~'est deroulee recemment a 
Sydney, Ie Pete Patrick O'Sullivan s.j., 
Vice-Assistant Ecclesiastique de la 
CVX Mondiale de 1979 a 1986 a 
prefere faire, dans cet article, des 
commentaires susceptibles de 
soulever d'autres' questions. La RIP a 
ete un evenement typiquem<7nt CVX 
aU sens ou la def de son succes(et 
quel succes 1) residait dans la vitalite 
des petits groupes ou chacun savait 
ecouter l'autre et OU il y avait une 
interaction au niveau des experiences. 

Mission 

Tout Ie monde ,s' accordait adire que 
la mission etait au centre de notre 
mode de vie CVX ; et vu que notre 
cheminement devrait rejleter notre 
but, elle devait avoir une dimension 
essentielle dans tous nos programmes 
de .formation comme dans toute 
premiere introduction a notre style 
de vie, faite avec serieux. 

Beaucoup ont admis qu'il existait une 
certaine confusion dans Ia fa(,;on de 
comprendre Ia Mission. Certains, par 
exemple, voient encore dans la 
Mission quelque chose " en plus " de 
ce qu'ils devraient faire, qui s' ajoute 

aux exigences de la vie familiale et 
professionnelle. En ce qui me con­
cerne, la fa(,;on d'aborder la mission 
Ia plus engageante, telle qu' elle a ete 
exprimee par les groupes et qu'il en 
res sort de la discussion en general, 
consiste a la voir enracinee dans 
notre relation avec Jesus. 

Si cette derniere constitue un 
veritable evenement dans notre vie, 
nous acquerrons alors " l'esprit du 
Christ " ce qui nous permettra de 
voir les choses comme il les voit et 
donc de poursuivre sa mission dans Ie 
monde. Qu'importe sice que nous 
faisons est noble; sans enracinement 
dans cette relation, c'est en ce qui 
concerne Ie Royaume, un non­
evenement. 

De plus, cette fa<;;on d'aborder la 
mission fait que Jesus est present 
dans notre propre coeur comme dans 
Son Corps, dont notre groupe local 
CVX est une cellule; par ailleurs, n 
est present dans ceux qui nous 
attirent (ou vers lesquels nous 
sommes envoyes) : famille, amis, 
collegues, la communaute elargie, et 
tout particulierement ceux qui en ont 
besoin. La Mission devient donc 

. veritablement vivante et nous 
dynamise lorsque la triple presence 
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de Jesus : dans notre coeur par Ia 
priere, dans notre groupe CVX et 
dans ceux qui m'attirent (ou vers 
Iesquels je suis envoye) a une 
resonnance et une interaction. 

bref, ce qui m'attire dans cette 
approche, c'est qu'elle depeint Ia 
Mission, non comme une chose que 

:' 	 nous devrions faire, mais comme une 
relation que nous sommes appeles a 
entretenir : notre relation avec Jesus, 
et Ia OU cette relation pourrait no us 
amener, au niveau personnel ou 
cOmID"\IDautaire. 

Le mot envoye est etroitement lie it 
I'idee de mission, et se base sur les 
Etritures (Jean, 20-21). Dans ce 
contexte, ce mot est important et 
riche de sens parce qu'il souligne, Ie 
fait que notre relation. avec Jesus est 
au centre de tout ce que nous faisons : 
Jesus est l'instigateur, contrairement a 
no us qui appelons mission " notre 
propre cuisine ". n ne peut avoir de 
mission sans l'intrusion de " l'Autre". 

Toutefois, un certain nombre de 
personnes ont fait remal'quer que Ie 
mot" envoye " ne rendaitpas exacte­
ment compte de l'experience qu'ils 
avaient de la mission, qu'il s'agissait 
plus d'etre " entraine " dans une 
certaine voie, " confirmee " en suite 
par leur communaute locale. 

Si la majorite des membres tvx 
ressentent ainsi la mission, Ie mot 
" envoye " n'est peut-etre pasalors Ie 
meilleur a utiliser dans Ie milieu 
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CVX, car il pourrait en guelque sorte 
voiler Ie caractere laic de la Mission. 

Jeunesse 

n va sans dire, mais il vaut mieux Ie 
dire, que Ia presence des jeunes dans 
les CVX a une importance cruciale. 
L'idee qui m'a Ie plus frappe a la 
reunion est que les groupes de jeunes 
nous donnent l'opportunite de 1es 
ecouter et d' en' retirer quelque chose 
(l'experience qu'ils ont de .1'Eglise 
pous interesse entre autres). C'est 
egalement pour nous l'occasion de 
leuroffrir une experience de forma­
tion. Elle leur permettra de choisir 
leur avenir en chretien informe. 

Autrement dit, 1a formation dispensee 
aux groupes de jeunes ne doh pas 

,avoir pour but de 1es amener it 
discerner s'ils ont ou non une 

, " vocation " pour la CVX mais plutot 
de les aider it discerner Ie mode de vie 
auquel Jesus les appelle. Cela pourrait 
etre une profession particuliere, ou 1a 
CVX, ou peut-etre meme la vie 
religieuse ou la pretdse. En outre, de 
nombreux participants ont declare 
que Ie mot " vocation ~' ne disait den 
aux jeunes d' aujourd'hui, bien que 
cela puisse varier selon les cultures. 

Pourquoi les gl'oupes subissent-ils 
unechec 

Lorsque l'on ecoute quelqu'un 
raconter son histoire avec respect, il 



se degage de cette personne une 
energie et un amour formidables au 
cours de cette experience. r.:episode 
de Jesus et de Zathee (Luc 19, 1-lO) 
est un excellent exemple de l'interac­
don qui se produit quand une 
personne est reconnue et respectee. 
Et bien, cette " fa\on de pJ:oceder 
" est au coeur de la demarche suivie 
par la CVX dans Ie pent groupe. be 
fait est cependant que de nombre de 
groupes CVX subissent un echec et il 
semble que tout lemonde s' accorde it 
dire que c' est parce que la demarche 
n'est plus parfaitement suivie par Ie 
groupe. Les raisons les plus 
communes de cet echec sont les 
suivantes: 

Q) on ne s'engage pas avec suffisam­
ment ,de serieux a assister reguliere­
ment aux reunions; il est impossible 
pour un groupe de suivre Ie chemi­
nement si les membres n'assistent pas 
regulierement aux reunions. 

® Les membres du groupe n'ont pas 
de discipline quotidienne en matiere 
de priere et d'examen. Dans te cas, il 
se passe deux choses : 

a) 	 Ceux qui ne reflechissent pas et 
'ne prient pas regulierement ne 
sont pas en contact avec leur 
veritable " histoire " et ne s011t 
pas ainsien mesure de 1a raconter 
a Ia reunion ; leur part age devient 
tres superficieL 

b) 	 Unefois que Ie partage est 
devenu superficiel· dans un 

groupe, il n'y a plus ni amour ni 
energie et Ie groupe se replie de 
plus en plus sur lui-meme au lieu 
de s'ouvrir. sur Ie monde 
exterieur. 

@ L'evaluationest absente de la 
reunion. Si Ie groupe ne fait pas 
d' evaluation, ses chances de changer, 
et de grandir, sont serieusement 
compromises. 

Caractere·lruc de la CVX 

Bien que les CVX soient un "eve: 
nement ecclesial " (comprenant tout 
it la fois des hics et des religieuxl 
ecclesiastiques), Ie mode vie CVX 
est essentiellement une vocation 
la'ique. 

La climension ecclesiale de ·la CVX 
etait bien evidente a la RIF, avec la 
presence nombreux religieux 
(dont beaucoup de jesuites), mais 
pour certains, Ie caractere laIc n'etait 
pas aussi defini qu'il aurait pu l'etre. 
Au cours dudebat sur l'opus­
tule " Notre Charisme CVX '~ par 
exemple, l'anden Provincial d'Aus­
tralie (Bill Ureil s.j.) a fait retnarquet 
que les criteres ignatiens applicables 
audiscernement apostolique (p. 31 de 
l'edition anglaise) s' adressenta un 
ordre religieux,et qu:Us 'ne s' appli­
quent pas forcement a tl1le commu­
naute apostolique Iiique. 

Mais c'est en particulier dans Ie 
doma,ine de laformation, chemin 
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conduisant au mode de vie CVX, que 
certains ont pense que Ia demarche 
decrite,s'appliquait davantage au 
genre de formation donneeaux 
ordres religieux qu' a celui convenant 
aux laics. Ni Ie besoin' d'une 
formation CVX, ni les differente's 
phases par lesquellesp asse Ie 
cheminement des membres a mesure 
que ceux-d assimilent Ie mode de vie 
CVX, n'ont ete remis en cause. Le 
f::fit est que les laics vivent dans une 
structure temporelle differente de 
celle des religieux. 

Pour ce qui est de la vie religieuse, 
celui ou celle .qui entre dans un ordre 
est deja" engage ", ou du moins Ie 
suppose-t-on, et ainsi Ie cadre 
temporel de son cheminement peut 
etre structure avec une certaine 
precision. 11 y a bien entendu des 
exceptions, mais ce sont des 
exceptions, alors que dahs les CVX, 
les gens s' engagent petit a petit, a leur 
propre rythme. C'est pourquoi Ie 
caractere latc de leur formation 
necessite une certaine flexibilite tout 
au long de leur cheminement tout 
comme la capadte de vivre avec 
ambiguite. En un mot, une approche 
tres structuree de la formation peut 
facilementfaire disparaftre Ie caractere 
laIc. En outre, je me permettrai de dire 
que la flexibilite et la capadte de vivre 
dans ·1' ambigulte sont des elements 
essentiels a l'Eglise du futur, qu'on 
appelle deja " I:Eglise du laicat". 

J e terminerai. en retnerdant 'les 
organisateurs de la RIP pour la tres 
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riche experience qu'ils nous ont fait 
vivre. 

Patrick O'Sullivan, s.j. 
Sydney 

Impressions d'une participante 

L'atmosphere est sereine mais 
passionnee, l'auditorium plein, et Ie 
Pere General s'apprete a parler aux 
participants de la RIP. Sa presence 
revele l'importance et la ,valeur 
accordees a la CVX. Avec simplicite, 
il expose cIairement certains pro­
blemes auxquels la CVX doh faire 
face, ceux-Ia memes qui ont ete au 
centre de nos debats cesquatre 
derniers jours. 

Ses propos traduisent l'espoir qu'il a 
de voir une famille internationale et 
sa fa~on de la concevoir. 11 met Ie 
doigt sur les problemes lies a la 
formation CVX que nous avons 
traitesau cours des quatre journees' 
de la RIP. Quelle est la veritable 
essence de la CVX et comment 
l'exprimons-nous concretement ? 
Aucundoute ne subsiste dans mon 
esprit a la fin de la RIP : l'essence de 
la CVX est la mission et les moyens 
sont les communautes apostoliques. 

Jeune laique, j'ai pris cons~ience qu'il 
etait necessaire de percevoir l'Eglise 
de maniere differente,a la fois 
litteralement et dans sa structure. J'ai 



ete profondement impressionnee par 
les diverses fac;ons dont les gens 
cherchaient deja au sein de leur 
communaute locale leur role de 
communautes apostoliques'dans Ie 
monde entier. TI y a par exemple des 
taches tres diverses qui s'effectuent au 
sein ~du foyer, et au travail, pas 
uniquement parce que c' est l'endroit 
ou quelqu'un passe sa vie mais parce 
qu'il existe un vrai sens de l'appel, lmi 
a un de sir reel d' apporter une 
presence de qualite, un sens du Christ, 
a toute tachequotidienne ou role 
familial que l'on accomplit. De cette 
fac;on, une participation active dans les 
groupes CVX nourrit et renforce une 
presence, et un vecu de la spiritualite 
ignatienne qui est un don a porter 
hors des communautes CVX. 

On a beaucoup discute de la nature 
de la collaboration de la CVX, des 
rapports etdes liens entre les lai'cs, 
les religieux et les jesuites. Des hucs, 
des religieux et les jesuites ont bien 
entendu suivi la RIF. On a examine Ie 
statut de chaque groupe ainsi que Ie 
modele ou les modeles qui devraient 
etre adoptes en vue d'une 
collaboration permanente mais cela 
n'a pas ete entietement resolu. II a 
semble tres souhaitable que des 
jesuites et des religieux continuent de 
figurer parmi les membres actus de la 
CVX etant donne que leur apport a 
la CVX a paru tres positif. Apres 
tout, rechercher comment travailler 
ensemble est a juste titre COJ;lsidere 
important pour la formation CVx. 

Up des themes que l'on a developpe 
pendant toute la rencontre a ete celui 
du cheminement a la fois au niveau 
personnel et communautaire. La 
franchise des gens qui acceptaient 
volontiers de raconter leurs his to ires 
personnelles me surprenait constam­
ment. Je pense que cela a eu un effet 
cathartique sur. tous ceux qui 
ecoutaient et a donne beaucoup de 
profondeur ala rencontre. 

Les. jeunes ont aussi beaucoup 
discute de l'attrait que pouvait 
exercer sur eux laCVX et·. 1a 
spiritualite ignatienne. De nombreux 
pays representes, l'Amerique, la 
Coree et la Zambie notamment, ont 
fait experiences tres positives. TIs 
ont forme des groupes CVX avec 
succes, en particulier des groupes de 
jeunes. L' Australie semble etre un 
peu a la traine en se qui concerne Ie 
recrutement de cegroupe.d'age (16­
35 ans). Mais on etait tres conscients 
des problemes et des difficultes 
rencontrees par ce grouped'age dans 
la societe actuelleet on desire 
ardemment develop per des groupes 
de jeunes. L'impression la plus forte 
qui est restee a peut-thre ete 
l'immense bonte des gens et la bonne 
volonte dont ils ont fa.it preuve pour 
partager leurs dons et l' energie 
ihsuffieepar la Cvx. 

Michelle O'Brien 
CVX Australie 

31 




Le Pere General parle 

aux participants de la RIF 


L~ cvx et Ies jesuites sont uills par 
un profond amour personnel pour Ie 
Christ. En cette premiere annee de 
preparation al'annee jubilaire, I'Eglise 
veut que nous renouvelions notre 
devotion commune pour Ia personne 
du Christ. 

La personnalite du Christ est si riche 
que nous pouvons seulement recon­
naitre quelques aspects, quelques traits 
de sa richesse. 

Benoit fut saisipar Ie Christ en Priere. 
Fran<;:ois se sentit defie par Ie Christ 
dans la pauvrete. Ignace ? II voit Ie 
Christ en mission, allant d'tm village a 
l'autre, d1une ville al' autre. 

Le Christ a toujouisproclame qu'll ne 
venait pas seul. II ,est envoye en 
mission par Son Pere. " Qui croit en 
moi, ce n'est.pas en moi qu'il croit, 
mais en celui qui m'a envoye." (Jean 
12, 44). Pour cette raison, Ia scene de 

"Jesus restant dans Ie temple est 
importante pour Ignace, ne saviez­
vous pas que je dois etre au " pure 
service de mon Pere. 

Priant sur l'Evangile, Ignace con­
temple les mots et les actions 
missionnairesdu Christ, afin d'ap­
prendre commentetre en mission avec 

Lui. Ignace est' surpris de voir 
comment Ie Christ, Ie Roi, accomplit 
sa mission comme un simple rabbin, se 
depla<;:ant avec ses disciples, n'impo­
sant ni sa personne ill la bonne nou­
velle qu'll apporte, mais Se proposant 
lui-meme, rassemblant Ies gens sous Ie 
nouveau commandement d'amour, 
venant guerir Ie monde au nom du 
Pere. 

La mission pour Ie bien de I'humanite 
se heurte a une resistance ; la 
souffrance de Ia croix ne lui fera 
cependant pas abandonner Sa mission. 
Le Seigneur Ressuscite continue Sa 
mission, allant de l'un al'autre pour Ie 
consoler, tout comme, dit Ignace, Ie 
font des amis. Ignace croit que Ie 
Ressuscite est encore en mission dans 
notre monde aujourd'hui. 

Toutefois, afin de, poursuivre sa 
mission, Ie Christ cherche a nous 
envoyercomme il a ete envoye par son 
pere. Ignace n' avait d'autre d¢sir que 
d'etre avec Ie Christ en mission. En 
arrivant aRome, aLa Storta, il fit une 
experience mystique: Ie Pere Ie pIa<;:ait 
aux cotes du Christ portant Ia croix 
afirt qu'il aide tous Ies~hommes les 
femmes que Ie Seigneur mettrait sur sa 
route, en les amenant au Christ, 
l' alpha et l'omega de leurs vies. Les 
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membres CVX et les jesuites partagent 
Ie desir d'Ignace d' accepter la mission 
que leur donne Ie Christ. C'est a 
travers les Exercices Spirituels, dans 
une rencontre personnelle avec Ie 
Chris't, que chacun de nous peut 
decouvrir comment il ou elle est 
appele a la mission. D'ou l'importance 
de ne pas seulement parler de la 
Spiritualite Ignatienne, mais de faire 
les Exercices Spirituels, afin de 
recevoir notre mission. 

Vu que notre createur est amour, nous 
ne tecevons pas notre mission seuls, 
ou pour nous isoler, mais pour la 
partager avec celle re~ue par d'autres 
comme l'Eglise, la CVX, ou la 
Compagnie de Jesus et cela ne devrait 
pas nous etonner. Dans la perspective 
missionnaire du Christ, la mission ne 
concerrie jamais l'individu seul. Cela 
ne signifie pas que tous lesmembres 
d'une CVX doivent faire Ie meme 
travail, la meme activite apostolique. 

Cela signifie un effort commun pour 
repondre aux besoins que la CVX 
identifie, presentement, et apporter 
une aide au nom du Christ. C' est aussi 
une tiiche missionnaire qui va a 
l'encontre d'un repliement sur soi­
mane; il ne s'agit pas de se concentrer 
exclusivement sur Ie partage et la 
pnere, mais de regarder vers 
l'exterieur pour etre a l'ecoute des 
besoins religieux et materiels de ceux 
avec qui nous. vivons et ~e se mettre 
d'accord sur la signification concrete 
de notre mission dans cette situation. 
Afin de poursuivre Sa mission, Ie 
Seigneur Ressuscite, vivant parmi 
nous, veut nous envoyer en mission, 

avoir besoin de nos efforts qui 
aideront les hommes et les femmes a . 
recevoir Sa bonne nouvelle. 

C'est pourquoi, il est utile d'observer 
les differences entre ce qui est 
typiquement Ignatien - ce que la CVX 
et les Jesuites doivent decouvrir, faire 
cr6itre,et approfondir, en commun ~ 
et entre les fa~ons specifiques de la 
CVX et des jesuites de proceder quant 
a la mission. Nous devrions etre de 
plus en plus conscients de la nette 
identite de la CVX, avec sa propre 
creativite et initiative en ,mission, tout 
comme de la maniere caracteristique 
des jesuites, consignee dans les 
Constitutions qui ont ete mises a jour. 
Partageant en profondeur une 
spiritualite igna1!ienne commune, la 
CVX et les jesuites peuvent retirer un 
ensdgnement de leurs prop res 
experiences, s'enrichir mutuellement 
et s' accompagner les uns les autres 
darts la meme mission du Christ. 

C'est dans. cette perspective que 
devrait etre vue la responsabilite de 
l'AssistantEcclesiastique. n n'est pas 
Ie representant de l'ordr,e qes jesuites ; 
il n'est pas directeur commeau temps 
des congregations mariales. Il ne lui 
incombe pas de mener Ie groupe 
comme s'ils'agissait de sa paroisse 
personnelle. Ce devrait etre un jesuite 
avec ,une connaissance active de la 
spiritualite ignatienne, preta la mettre 
a la disposition de la CVX et desireux 
d'apprendre la fa~on specifique d' etre 
ignatien propre a la Cvx. Son service 
consiste a donner et a recevoir,et 
avant tout a aider adiscetner ce que Ie 
Seigneur fait a travers Sa - celle du 
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Seigneur CVX pour poursuivre Sa 
mission, dans l'immediat. 

Le lien spirituel qui existe naturelle­
ment entrela CVX et les Jesuites 
devrait exclure toute fac;on de s'utiliser 
reciproquement comme instrument 
pour continuer a fonctionner. La 
Congregation Generale recommande 
tres clairement que Ie partenaire et la 
cooperation avec les autres dans Ie 
ministere ne soient pas une strategie 
pragmatique due a une diminution 
d'effectifs ; c' est une dimension 
essentielle de la fac;on contemporaine 
de proceder des jesuites. En pratique, 
cela signifie que les jesuites ne 
devraient pas compter, sur les 
membres CVX pour garder des 
activites apostoliques en declin, faute 
de jesuites. Cependant, si la CVX, verit 
s'unir aux jesuites pour un projet 
apostolique ou prendre l'initiative 
d'une co-entreprise, les jesuites, 
conformement au desir de la 
Congregation Generale '(13,17) 
devraient accompagner la CVX dans 
sa mission, en une mission commune. 

Parler de partenaire et de partage 
d'une mission commune, ne devrait 
pas nous faire oublier que nous 
insistons sur une conversion sincere 
du coeur. De nos jours, l'individua­
lisme est une tendance et nous aimons 
tous diriger. Pourtant I'Esprit, par 
l'entremise du Conseil de Vatican II, 
pousse Ie peuple de Dieu a s'unir au 
Christ. L'appel aetre des hommes et 
des femmes pour les autres doit etre 
maintenant fonde sur Ie desir du 
Christ dene faire qu'un, d'etre avec 
les autres pour les autres dans Ia force 
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du nouveau commandement d' amour. 
Nous devons etre prets a partager 
notre heritage et experience spirituelle 
et apostolique, a ecouter et a se 
prononcer, aapprendre et aenseigner : 
parce que partager une mission 
commune n'est possible que si les 
jesuites donnent et rec;oivent et que les 
membres CVX n'ecoutent pas 
uniquement " la voix de son maitre ", 
mais font preuve d'initiatives, pren­
nent en mains propres la responsa­
bilite de la mission CVX. 

Oriente vers la mission, Ie desir 
spontane de la CVX de continuer a se 
former doit etre compris dans ce 
contexte. La formation n'a pas pour 
but d' acquerir des competences ou 
d'apprendre des cours en vue d'une 
qualification ou un diplome. Pour la 
CVX, se former est croitre dans Ie 
Seigneur, mildr dans son Esprit. Selon 
la spidtualite ignatienne, la formation 
n'est pas une question d' etude pour 
savoir qui est Dieu, ou ce que Dieu 
reveIe, meme si cela peut etre utile. Se 
former, c' est grandir dans Ie Christ en 
accomplissant ce que Ie Seigneur veut 
que l'on fasse pour Ses freres et soeurs. 

Cette " formation " ne reste pas au 
niveau intellectuel, ne consiste pas 
seulement a connaltre et a etre 
il\torme ; elle incite la personne tout 
enN,ere adecouvrir toujours davantage 
dan's Ie Christ notre mission 
personnelle et notre mission en tant 
que membrede Ia CVX pour oeuvrer 
en mission dans la vigne du Seigneur. 
Sans cette portee missionnaire la 
" formation " ne peut pretendre etre 
ignatienne dans son dynamisme. 



La Situation Actuelle du Discernement : 

Confuse et Particuliere ? 


Les membres de la Communaute de 
Vie Chretienne ont -ils vraiment besoin 
d'un autre article sur Ie discernement ? 
Bien que cela soit difficilement 
credible, oui. Permettez-moi de 
raconter un incident pour illustrer mes 
propos. 

Lorsque leur maison fut cambrioltie 
pour la deuxieme fois} Beverly et 
Charles sentirent que leur courage et 
leur enthousiasme commen~aient Ii les 
abandonner. Its avaient discerni avec 
leur communauti CVX pour savoir slits 
devaient quitter un quartier qui se 
degradait. Its s}haient sentis appeles a 
maintenir une vie de quartier pour les 
personnes agees dans l'impossibiliti de 
demenager (les humbles du Seigneur). 
Its avaient supporti beaucoup de choses 
: voiture acd.dentie} vols} peur de sortir 
ou de rentrer chez eux. Apres Ie 
deuxieme cambriolage} ils com­
mencerent un nouveau discernement. 
Pendant qu}lls discernaient} Charles fut 
attaqui et peu s'en fallut qu}il ne fut 
gravement blesse. 

Meme cette simple histoire pose Ie 
probleme : avaient-ils besoin de 
discerner ? question est pertinente 
parce qu' en l'etat actuel des choses, Ie 
discernement ignatien est quelque peu 
confus et particulier. On a renonce a 
certaines exagerations comme " Tout 

discernement doit comprendre onze 
etapes... », mais on continue a attendre 
bea,ucoup du discernement, dans des 
situations aussi differentes que Ie choix 
de Ia vocation ou du bon quartier. 

Voyez combien nous avons actuelle­
ment recours au discernement. On 
demande aux jesuites d'examiner 
" tous les ministeres, les traditionnels 
comme les nouveaux, " par Ie biais du 
discernement " tant personnel que 
communautaire " (Norme 256). Les 
jesuites trouvent que c' est extremement 
contraignant. La CVX lie son charisme 
ignatien au discernement apQstolique, a 
tel point que dans une allocution 
prononcee aJohannesburg on appelait 
ses membres les " gens du discerne­
ment" (Progressio, n° 1 & 2 1977). n 
n'est donc pas etonnant que Ie 
discernement soit per~u dans les 
documents de la CVX comme etant
" r attention intelligente et contempla­
tive portee al'Esprit " dans tous les 
domaines de la vie (Lignes directrices 
pour la Formation. nO 93). En outre, 
ceux qui donnent les Exercices 
Spirituels tendent ainculquer que Ie 
discernement est la maniere ordinaire 
de faire un choix. accompagnateurs 
des Exercices les plus simples dans la 
vie courante ne manqueraient pas 
d'expliquer Ie discernement meme a 
celui qui aborde la vie spirituelle. 
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Nous semblons tous convaincus 
qu'adopter 1a spiritualite ignatienne 
c'est eriger Ie discernement en mode 
de vie. Cette conviction assez. etrange 
s'est etablie, dU'moins en partie, sous 
la pression des autres spiritualites. On 
pense peut.etre que, les autres 
spiritualites ayant leurs propres 
caracteristiques, la spiritualite igna­
tienne doit egalement avoir les siennes. 
Pour laplupart d'entre nous, c'est Ie 
discernement ignatien qui vient 
immediatement it l'esprit. 

convaincu que Ie discemement soit 
au centre de la spiritualite ignatienneest 
certainement juste. Mais cette 
conviction peut amener facilement aen 
exagerer sa " centralite " et sa preemi· 
nence. Et cette exageration est respon· 
sable en grande partie de la situation 
particuliere et confuse du diScemement. 

Prenii~rementj une definition de 
l'indifference 

La premiere sowce de confusion n'est 
pas nouvelle : nous avons eu ten dance 
a trop simplifier les conditions 
prealables au discernement. Ces 
dernieresont ete maintes fois 
expliquees dans des etudes savantes, 
des declarations offidelles tet des 
articles de vulgarisation. Malheureu· 
sement, il semble que les documents 
que l'on a fe plus Ius soient ceux 
con01s pour simplifier. Trop souvent, 
les directeurs ignatiens et les for­
mateurs CVXontresunie lescondi­
tions prealables par un seul mot, ': 
indifference. Ils ont deerit !'indiffe­
rence comme Ie fait de maintenir un 
equilibre dynamique entre les passions 
et les desirs. Cela estceltainement 

utile. Unepersonne trop passionnee 
par une ideologie ne trouvera la 
volonte de Dieu que par hasard. De 
meme, mes collegue~ jesuites, trop 
attaches it la tradition d'une ecole' 
respectee, seront susceptibles de 
prendre dedsionpartiale concernant 
cette ecole. 

II est certain que sans indifference il 
ne peut y avoir de discernement 
authenrique ni meme honnete. Cepen~ 
dant, se contenter de maintenir un 
equilibre ne pousse personne it agir. Le 
discernement ignatien menant it 
l'action, il doit done y avoir d'autres 
conditions prealables aussi impor­
tantes que l'indifference. Elles sont 
indispensables. En void une liste tres 
incomplete : (1) une attitude de 
gratitude tout est don de Dieu ; (2) 
une confiance inebranlable et presque 
agressive dans Ie fait que Dieu nous 
guide et nollS donne Ie pouvoirde lire 
les signes des temps et d'y repondre ; 
(3) un esprit qitique, prudent, et tres 
croyan~ ; (4) la liberted'accepter Ie fait 
que l'Evangile interpelle Ia culture 
humaine - toute culture humaine. 

On pourrait allonger la liste. Mais 
penser que pour faire un discemement 
ignatien il suffit d'atteindre l'indi//e­
renee, c'est avoir une etrange idee du 
discemement. 

Deuxiemement, 1a confusion: 

Si on examine cette liste, bien 
qu'incomplete, des dispositions de 
l'esprit et du coeur necessaires au 
discernement ignatien, 'on se rend 
compte que Ie discemement n'est pas 
du tout unedemarche qui s' adresse a 
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qudqu'un a tout moment de sa vie. Ce 
n'est pas non plus une demarche 
demandee atous. Ce poini doit etre 
bien etabli : l'indifference chretienne 
elementaire qui,nous empeche de 
transformer une creature en un dieu 
est necessaire a tout baptise ; Ie 

, 	 discernement ignatien ne l'est pas. 
Cette simple constatation s'oppose' a 
I'opinion de plus en plus rep an due : Ie 
discernement est la far;;on adulte de 
prendre toute decision morale, 
religieuse ou spirituelle. Cette opinion 
generale doit etre nuancee parce que 
les .adultes, trouventetdoivent trouver 
autrement la volontede Dieu. 

II est aussi important-de mentionner 
trois autres voies. Que les Chretiens 
adultes soient liberaux·ou conserva­
teurs, qu'ils soient sensibles a une 
theologie de la liberation ou a 
l'integrisme, ils trouvent la volonte de 
Dieu (1) en faisant appel a leur 
conscience, (2) en faisant preuve de 
sagesse dans des circonstances 'inde­
pendantes de leur volonte, (3) en 
obeissant al'autorite 'legitime. Lepoint 
de vue exagere sur lediscernement'- a 
savoir que c'est la maniere adulteet 
chretienne de prendre des decisions ­
mene a cette seconde confusion : de 
toute far;;on Ie discemement sup plante 
Ie:; aut res manieres de !trouver Ia 
volonte de Dieu.· Ce n'est pas et, ne 
peutpas etre Ie cas. : 

Premieremen't, la conscience. La 
conscience' est la premiere de tes 
manieres. II suffit souvent a 
chretien qui doit prendre une decision 
-quel que soit son desir- d'identifier Ie 
peche. En l'absencede toute excuse 

valable; un voyageur, par exemple, n'a 
pas a discerner s'il doit s~arreter 'sur la 
route pour porter secours a un blesse ; 
il n'a qu'a obeir a sa conscience de 
chretien qui lui commande d'aider. 
Beaucoupde congregations igna­
tiennes et les jesuites, meme quand ils ' 
parlaient de discerner, sentaient en fait 
leur conscience les pousser a se 
mobiliser contre les injustices. Ils 
entendaient peut-etre meme Ie 
commandement imperatif dicte par 
leur conscience. 

Deuxiemementj les circonstances 
independantesde la volonte. D'autre 
part, ils ont peut-etre agiselon la 
maniere dont Dieu nous fait connaitre 
les souhaits divins : sous la pression 
des evenements. 

Dans certaines situations et a certain~ 
moments, " les signes des temps» 
n'ont guere besoin d'etre dechiffres. 
lIs sont flagrants et exigent presque 
une reponse. Partout, des pretres ont 
dli affronter maintes fois de telles 
situations; ils ont trouve des orphelins 
abandonnes, ont ete con frontes a des 
actes· d'Ignorance inhumains, a la 
famine, aux injustices du systeme. lis 
n'ont guere eu besoin de reflechir 
pour savoir ce qu'ils devaient faire .... , 

Charles; Beverly et leur communaute 
n'avaientpas'juge que Ie fait de 
demenager etait .un peche. II 
choisissaient entre deux bonnes 
solutions : rester avec les pauvres ou 
s'installer dans un endroit mains 
dangereux. Ainsi, quand Ie couple 
trouva que sa vraiemission :etait de 
s'occuper de ses voisins, il restaeda 
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communaute collab~ra bien volontiers 
avec lui. II se sentait motive et en 
consolation. Mais a un certain point, 
les signes des temps avaient 
completement et irreversiblement 
change. L'avant-poste que Beverly et 
Charles avaient espere garder devenait 
intenable. TIs n' avaient pas a discerner. 
TIs devaient demenager. TIs auraient du 
sentiria pression des evenements et 
entendre Ia voix de Dieu dans ces 
changements. Cela ne leur etait pas 
facile et ils furent tentes de discerner 
pour calmer leurs emotions. IIs 
n'avaient en fait qu'a seconformer ala 
maniere dont Dieu fas;onnait Ie monde 
dans lequel ils vivaient. 

Troisiemement, I'oMissance; Cela 
entraine une troisieme, confusion. 
Certains d'entre nous semblent penser 
que Ie discernement eclipse l'obeis­
sance simple et vraie ou du moinsrend 
ses exigences enigmatiques. 

, La communaute CVX ne pouvait se 
reunir que Ie dimanche. Assister ii la 
messe et se rendre Ii la reunion posaient 
un probleme d plusieurs couples. 
Devaient-ils discerner pour savoir si la 
priere et Ie partage lors de la reunion 
CVX pouvaient raisonnablement se 
substituer Ii f office hebdomadaire ? Le 
groupe didda que non. La reunion 
pouvait eventuellement prendre la place 
de la messe de temps d autre, mais pas 
de maniere habituelle, 

Durant Ie vingtieme sieele, notre idee 
de l'obeissance a ete .mise a rude 
epreuve. Nous av6ns vu dans 
I'obeissance Ie comportement d'un 
enfant., Nous la simplifions et Ia 

reduisons a une reponse stupide 
d' automate. La simple obelssance 
nous terrifie car nous pensons qu' elle 
va al'encontre de notre autonomie et 
de notre auto-determination. Et ce qui 
est peut -etre plus grave, nous sommes 
devenus mefiants a l' egard de 
l'autorite religieuse et civile pour Ia 
bonne raison que l'on a abuse d'elle et 
que l' on continue a Ie faire. 

De plus, dans les annees soixante'et 
soixante-dix, les laIcs ont ete tentes 
d'ignorer l'autorite de l'Eglise acause 
de certaines exagerations. Durant cette 
menie periode, les membres des 
communautes ignatiennes ont parfois 
confondu obeissance et discernement. 
II n'etait pas toujours aise de 
distinguer si un religieux obeissait it un 
commandement ou a une mission. 
Bien souvent, les religieux comme les 
la"ics tombaient dans ce replis sur soi 
narcissique que Ie Pere General Peter­
Hans Kolvenbach a qualifiee dans Ie 
n° 82 de Ia Review 0/ the Ignatian 
Spirituality de " maladie de la per­
fection ". Nous nous sommes sends 
pousses a nous realiser nous-memes 
par rios propres moyens en excluant 
l'aide des lois ordinaires et des 
commandements. 

N ous commettons une erreur. Car dans 
nos vies, nous avons besoin d'obeir et 
l'obeissance fait partie de la condition 
humaine. Nous souffrons quand nous 
ne pouvons pas obeir directement et 
simplement. Tout d'abord, nous 
aspirons tousa une societe civile bien 
ordonnee, sans violence ni injustice 
criante, ce qui signifie que nous 
voulons de bonnes lois et des statuts 
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qui soient respectes. Mais en outre, 
meme si nous Chretiens rejetions 
l'obeissance par Ie simple fait que nous 
sommes humains, aucun disciple du 
Christ ne devrait jamais oublier qu'il a 
dit: " Si vous m'aimez vous garderez 
mes commandements " Gn 14, 15). 
Celui que nous suivons s'humilia plus 
encore, obeissant jusqu'a la mort, et)lla 
mort sur une croix! (Phil. 2, .8). Etre 
chretien signifie obeir de bien des 
fa~ons et a bien des niveaux. Jesus 
Christ n' est pas venu pour abolir la loi 
mais pour la completer. Quelle est cette 
" loi completee " ? 

Nous Ie saurons quand nous 
respecterons les Cotpmandements et 
l'enseignement de l'Eglise et meme Ie 
code civil (avec joie bien que jamais 
sans esprit critique) pourl'amour de 
Dieu dans Ie Christ. 

En outre il yale magis 

Parfait: Ie discernement n' abolit pas Ie 
role de la conscience. nn'empikhe pas 
d'agir directement lorsque nous 
sommes contraints de Ie faire. n n'est 
pas contre l'obeissance. Ces distinC d 

tions mettent en lumiere ce qu'il est, 
n'est-ce pas? La situation du discerne­
ment ne serMt donc plus confuse ni 
particuliere ? < 

Cela est peu probable, pour urie raison 
que ceux qui sont familiers avec la 
spiritualite ignatienne auront entrevue 
des Ie debut ; il y a une fa~on 
ignatienne de suivre la conscience, de 
repondre aux imperatifs du moment, 
et d'obeir que nous pouvons resumer 
en un mot: Ie magis. Dans notre 
maniere de proceder, nous vivons les 

degres d'humilite, repondons aux 
pressions, et obeissons - en ayant 
toujours a l'esprit Ie plus grand bien. 
C'est peut-etre cette aspiration au 
magis; plus que n'importe quel 
probleme conceptuel, qui a cause chez 
les disciples ignatiens une grande 
confusion quarit au discernement. 

Chaque forme de spiritualite igna­
tienne recherche sans aucun doute Ie 
plus grand bien. Sur ce point precis, 
les Constitutions de la Dorotheas de 
Frassinetti sont un exemple typique de 
toutes les constitutions ignatiennes. 
Elles padent de la simple determi­
nation " d'aller la olIil y a de plus 
grands espoirs pour un plus grand 
service a'l'humanite " (#28). 

Et la CVX est aussi claire sur ce point 
que sur les autres. Les Lignes 
Directrices pour Ia Formation resu­
ment ainsi les conditions requises pour 
Ie discernement apostolique : " [Le 
chretien] doit enfin avoir descriteres 

< qui lui permettent d'opter pour la plus 
grande gloire de Dieu et pour Ie bien 
Ie plus universel [93]. 

Constitutions jesuites, quant a 
dIes, donnent une place extraordi­
naire au magis qui est defini dans une 
serie de longs paragraphes [622-624]. 
St Ignace decritmeticuleusement 
comment les jesuites doivent examiner 
les endroits ou aller, ce qu'ils doivent y 
faire une fois qu'ils y sont, et meme· 
qui devrait partir pour faire quoi. Mais 
it la fin, il revient it toutepersonne 
prenant une decision " de garder it 
"esprit Ie plus grand service de Dieu 
et Ie bien Ie plus universel ". 
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La sott de magis d'Ignace signifie deja 
par elle-meme que l' esprit ignatien est 
toujours dispos'e adiscerner. La raison 
fondamentale est que Ie discernement 
implique un choix entre de bonnes 
choses. Deux exemples : la conscience 
n'exigeait pas des membres CVX du 
Reseau apostolique ignatien de Rio de 
Janeiro qu'ilss'engagent a 

,accompagner les autres dans les 
Exercices. Les membres, apres avoir 
examine d'eventuels moyens apos­
toliques, ont retenu celui-ci comme 
magis. De meme, la communaute 
chilienne CVX discerne actuellement 
Ie choix du meilleur apostolat dans 
lequel ils dev'ront s'engager, Quoi que 
la conscience, les circonstances et 
l'obeissance peuvent avoir ou ne pas 
avoir indique, ces decisions et des 
milliers d'autres, sont, somme toute 
avec pertinence, discernees. 

Troisiemement, plusieurs exces et une 
regie mal interpretee 

Cette discussion sur l:e discernement , 
commencera peut-etre a sembler 
superflue ou au mieux fastidieuse, en 
particulier aux membres CVX qui 
ont deja Beaucoup reflechi sur cette 
question. Mais nous ne devrions pas 
terminer sans avoir examine un 
troisieme fait en rapport avec la 
situation particuliere et confuse dll 
discernerrtentiet qui interesse tout 
spedalement les membres CVX. 

John repense aux deux semaines qui se 
son! ecoutees depuis ta derniere reunion 
de ta CVX. It s' est surmene et se sent 
Ires fatigue. It n'a pas eu Ie temps de se 
Gonsacrer ases enfants. It pense qu'il 
doit rediscerner les engagements qu'tl a 

pris: s'occuper de fa soupe populaire et 
de I'equipe de formation.' Sa 
communauti est d' accord. 

n· est de fait que Ie discernement ne 
semble pas empecher bien des 
discern ants de se surmener, de se 
disperser, de voir leur espoir se 
fragiliser et de perdre la joie.Essayons 
maintenant d'expliquer ce curieux 
fait. 

Se surmener ne signifie passeulement 
etre extremement occupe ; cela signttie 
ne pas pouvoir s'arreter de travailler. 
Se disperser ne veut pas simplement 
dire entreprendre beaucoup de choses ; 
cela veut dire etre rarement bien 
prepare, etre dans l'impossibilite de 
faire une chose'il fond et avec joieet 
vivrecontinllellement dans la confu­
sion, Voir ses espoirs se fragiliser he 
signifie pas etre desespere ou tout 
simplement melancolique ;. cela 
signifJe etre en colere contre)e monde 
eit l'Eglise, travailler comme si tout 
dependait des hommes et prier comme 
si la priereetait une tache humaine 
corr,une les autres. 

Et finalement, la perte de la joie. 
Chacun sait qti'une decision bien prise 
apporte la grace de la paix de la 
Troisieme Semaine, meme dans la 
souffrance. Mais qu'arrive-t-il il la joie ­
la grace de la Quatrieme Semaine, la 
joie qui n' est pas de ce monde - signe 
d'un discernement apostolique authen­
tique ? Ce1ui quivit avec pe'ude joie ne 
pratique pas Ie discernement. n 
pratique peut-etre Ie temoignage 
prophedque, la vertu heroique, ou la 
priere mystique. Mais pas Ie disceme­
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thent au du mains, il ne Ie pratique pas 
sagement et correctement. ' 

Ces problemes preoccupent rarement 
les riches et les justes ou ceux qui sont a 
la traine et evitent a peine Ie peche 
mortel. Ces problemes tourmentent 
plutot lesbons et les zeles, ceux a qui 
s' adressent les regles du discernement 
de la Seconde. Semaine .. n. se peut que 
ces gens c les religieux, les jesuites, les 
membres CVX - aient mal interprete la 
quatrieme regIe de St, Ignace pour la 
Deuxieme Semaine, qui e~t la suivante : 

Le propre du mauvais ange, est de se 

transformer enange c\e Iumiere, de 

s'adapter d'abord al'ame fideIe, mais 

de finir avec 'ce qu'il vept, et de 

presenter des pensees bonm?s et saintes 

que I'arne fidele desire; apres quoi, il 


. s' efforce peu a peu de sortir en 

amenant ceite ame a ses tromperies 

dissimulees et ases intentions /unestes. 

fEx,Sp 332] 

Aujourd'hui, les gens zeles ont 
immediatement de " boimes et saintes 

\. pensees " quand se presente une 
bpnne action apostolique ,: " Fais-la ". 
Ce n'est pas parce que c'est unebonne 
action quec'est une raison suffisante 
pour 1a faire, pas dans la spiritualite 
ignatienne. Le fait qu'elle soit bonne 
en fait 1]n cboix apostolique possible 
mais pas evident. Toutefois, p6ur 
diverses raisons, Ces " bonnes et 
saintes pensees " qui pousseni'li faire 
Ie bien dans l'immediat ont pose un 
probleme it ceux qui suiventla spi­
ritualiteignatienne a l' epoque post­
concillaire et post-moderne. Les lalCS 
ont pris peu a peu conscience de la 
vocation chretienne et se sentent dans 

l'ensemble beaucoup plus Hbres de 
fa<;onner leur vie. Les Chretiens ant 
appris a lire les signes des temps et a 
reconnaitre les opportunites apos­
toliques. Et l'Eglise a decouvert que 
l'Esprit fait naitre des charismes et des 
appels partout dans Ie Corps du 
Christ. 

Par consequent, les Exercices Spirituets 
semblent nous fairedecouvrir une 
liberte qui nous pousse a faire Ie bien 
et Une foule d'actions positives. La se 
trouve precisement kterrain fertile de 

, la tentation pour ceuxqui essaient de 
servir Dieu, et Ie foyer de la ·confusion 
au sujet du discernement. 

Le discernement a pour objectif de 
chat'sir, ce qui signifie election, 
selection, au distz'nction, Cela semble 
assez evident. Mais dans l'esprit de 
confusion se cache un " faux raison­
nement " : choisir Ie magis pouvant 
signifier choisir plus.. II est sous­
entenduque toute personne qui se 
voue au plus grand bien peut toujours 
accepter de faire plus, 

Ainsi mal compris; Ie magis conduit 
des esprits apostoliques serieux (en 
particulier les jeunes et les adultes qui 
n'ont jamais appris la patience) a 
assumer de plus en plus de responsa­
billtes jusqu'a ce que surmenes, il n'en 
peuvent plus et craquent. Il ont 
commis l'erreur de ne pas avoh 
considere i'envers de t'election, 'acte 
indispensable atout discernement, qui 
est de savoir rejeter des chosesde 
moindre valeur et meme de bonnes 
choses. 
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Ainsi, cet expose, peut-etre ennuyeux, 
sur Ie discernement nous presente un 
tableau peu plaisant que no us 
connaissons trop. Le " dessein 
pervers " qui commence par faire 
confondre magis et plus, ou considerer 
Ie magis comme un mandat qui ne 
tient pas compte des dons et charismes 
veritables ce" dessein pervers " 
conduit a la perte de la jole du 
Seigneur. Sans ailer jusqu' au pethe, ce 
dessein fait vivre ade bonnes et saintes 
personnes une vie de surmenage et de 
peu de joie. Ce1a nous fait-il penser a. 
des communautes CVX oujesuites 
que nous connaissons ? 

Qui voudrait faire partie d'une 
cQmmunaute semblable ? On a peut­
etre mis Ie doigt sur l'unedes raisons 
pour lesquelles les congregations 
ignatiennes, les jesuites et les 
communautes CVX ont du mal a 
recruter. Cet article souleve peut-etre 
d' autres points mais ne terminons pas 
sur une note negative, meme si on y a 
examine la situation confuse et 
particuliere du discernement ignatien. 

Nous devons dissiper ce ma1entendu 
sur Ie discernement qui nous Ie fait 
confondre avec la conscience, 1a 
pensee critique et l'obeissance. A 
mesure que nous leferons, nous 
dissiperons ce dernier malentendu : Ie 
discernement com me processus et Ie . 
discernement comme maniere de 
penser et de sentir. Peut-etre en partie 
a cause du pragmatisme de 1a 
puissante culture planetaire, avons­
nous reduit Ie discernement a des 
etapes et des mesures. C'est plus que 
cela. 
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Lorsque nous avons vecu 1a spiritualite 
ignatienne pendant un certain temps 
et muri dans l'Esprit, Ie discernement 
devient un mode de vie - une maniere 
de penser et de sentir. Nous aVons 
encore besoindesprocessus, en 
particulier dans notre vie de 
communaute. La CVX chilienne nous 
Ie montre actuellement. Et surtout, 
chacun de nous a besoin de ce que les 
Lignes Directrices pour la Formation 
appelle" la pedagogie de l'examen ", 
qui .nous aide a transformer Ie 
" discetnement apostolique en une 
habitude" (nO 102). Aquoi res semble 
cette " attitude permanente " ? Pour 
repondre completement, il faudrait 
rassembler tout ce que nous savons de 
la spiritualite dans la tradition 
ignatienne. Commens;ons done par ces 
points marquants : pour atteindre cet 
etat spirituel mur, il faut assoder un 
travail constant a la contemplation, 
trouver que Dieu agit en toute chose 
et a tout moment, s'en remettre 
pleinement et avec paix a 1a 
providence divine et arriver apouvoir 
eprouver de la joie quand l'Esprit 
nous conduit vers un plus grand bien. 
Tout cela dans et pour l'amour de 

'Jesus Christ, avec lequel nous. 
sommes envoyes dans Ie monde par Ie 
Pere.

", .

Q~~®d nous serons parvenus a 
developper cette maniere de penser et 
de sentir nous pourtons alors esperer 
avoireclaird la situation que!que peu 
confuse et particuliere du discerne­
ment ignatien pour nous-memes et nos 
communautes. 

Joseph A. Tetlow, s.j. 



Discernement de la Mission Apostolique 

par la CVX du Chili 


Dans les numeros 1 et 2 de Pro­
gressio 1997, nous avions presente les 
etapes du discemement apostolique que 
la communaute chilienne avait 
commence en decembre 1996 et nous 
vous demandions de prier pour que 

rit Saint nous accompagne durant 
ulement de ce processus. Au 

moment au s' achevent les premieres 
etapes, nous essayons d'arriver aun 
consensus sur la reponse que nou,s 
voulons donner aux appels de Dieu. A 
cette fin, notreVeme Assemblee 
Nationale, qui s'est deroulee en 
septembre 1997, a ete consacree a 
recueillir, dans la priere, Ie fruit de notre 
travail. Le document qui en resulte est 
la grace de notre Assemblee Nationale. 

Le discemement que nous avons fait 
s'est derouIe .seIon la pedagogie 
qu'Ignace a consignee dans les 
Exercices Spirituels. Trois questions 
sont al'origine de notre demarche: Ou 
voyons-nous besom Ie plus urgent ? 
Ou sentons-nous que Ie Seigneur nous 
appel1e et queUe est la mission de notre 
communaute nationale ? QueUes 
mesures suggere-t-on pour la mettre en 
pratique ? N ous sOjlunes arrives a 
l'AssembIee Nationale avec un docu­
ment de travail ou fif,rurait la reponse 
aux deux premieres questions. C'etait 
Ie fruit du travail des 100 petites 
communautes qui ont participe active­
ment.au processus de discemement. 
Les communautes regionales et Je 

nouveau ConseiJ Executif National 

auront pour tache de repondre a la 

troisieme question. 


L'Assemblee, composee de partici ­

pants dont la provenance, l'histoire, 

l'age et la vocation etaient tres divers, 

5'est deroulee dans une atmosphere de 

communion, d' ouverture 

disponibilite. Nous avons cherche a 

repondre ala question qui a fait l'objet 

de notre discemement : QueUe est la 

mission de la Communaute de Vie 

Chretienne, au Chili aujourd'hul ? 

Cette question estmotivee par : un 

grand desir de la 

nationale de repondre aux dens d'un 

pays qui suit un processus 

transformation rapide et contradic­

toire et les invitations 'lancees par 

l'Assemblee Mondiale de Hong Kong 

(1994) ainsi que par l'Assemblee 

Nationale du Chili (1995)' en 

d'elargir notre dimension apostolique. 


Cette disponibilite pour 
travailler avec Ie Seigneur, renouvelee 

. pendant l' Assemblee, noUs a rendus 
pIps sensibles a sa 
l'Eglise et Ie Chili d'aujourd'hui. Nous 
avons exprime nos besoins, 
Hmites, nos joies, ,nos espoirs et nos 
douleurs. En nous ouvrarit au monde 
nous voyons les visages des pauvres de . 
notre patrie, ceux de nos jeunes avec 
leurs questions et leurs reves, ceux de 
nos enfants et de nos vieillards et ceux 
de nos couples et de nos families. 

et de 

communaute 

de 

vue 

etre et 

presence dans 

nos 
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Nous avons herite d'Ignace Ie sell~ent 
d'un Dieu present dans Ie monde. C'est 
po.urquoi nous jetons un regard d' espoir 
sur notre epoque et desirons nouS 
engager passionnement dans sa 
fransformatiorL NOlls cherchonsa 
discerner, dans la pluralite des valeurs et 
des choix, les appels que nous lance 
Notre Seigneur it Ie suivre eta Ie servir, 
comme laIcs vivant dans une culture 
stirnulante aux facettes rirultiples. 

Nous sentonsprofondement que Ie 
SeigneUr nous appelle asortir denous­
memes, a renover les diverses formes 
de service que nous avons develop pees 
dans notre histoire de communaute, et 
achercher des moyens d' action pour 
transformer la realite que nous vivons. 
Lors de notre Assemblee Nationale, Ie 

,Seigneur a stimule notre desir de 
rencontrer les pauvres et les ~xclus et 
de nous montrer solidaires avec les 
formes multiples queprend la 
pauvrete. Nous pous sentons aussi 
appeles a aider les autres a f(~aliser 
pleinement leur vie, ainsi qu'a lutter 
nous-memes pour une plus grande 
justice et it nous conformer d'avantage 
aun style de vie et de travail en accord 
avec ce que nous sommes. 

C'est avec un sentiment d'e~poir, de 
paixet de gratitude que nous remet, 
tons Ie document sur Ie discernement 
des communautes regionales et de 
cette Assemblee; NOlls desirons vivie 
la mission res;ue en etant a l'ecoute et 
au service des besoins concrets de 
notre pays. Nous nous sentons appeles 
it servir dans la pauvrete et la jOle, en 
tenant compte de Fhistoire et ,de la 
realite de/notre comfnunaute avec Ie 
soutien des prieres ,de la communaute 
Mondiale. 

Notre Mission- La Grace de la Veme 
Assemblee Nationale de la CVX-Chili 

Avec espoir, la Verne Assemblee de la 
CVX appelle tous ses membres a 
s' engager sur les priorites apostoliques 
suivantes: 

D 	 Nous ouvrir au monde, it la s~ciete 
(cf Actes des Ap6tres 1, 11) et a 
l'Eglise dont no us faisons partie, 
pour y rencontrer Jesus-Christ qui 
s'est fait homme (cf Ph 2, 5-7) et 
etre ses temoins dans Ie monde 
dans lequel nous vivons et dans 
toutes les dimensions de notre vie 
(PG 4), mettant en Lui des projets 
concretsd'humanisation (GS 16), ' 

,Evangeliser notre culture et 
develop per, en dialogue avec ce 
monde, un style de vie marque 
par l'ouverture, la simplicite,.la 
misericorde et la justice, la 
solidarite et l'honnetete, en 
demandant au Seigneur la grace' 
d'etre et de reconnaltre la lumiere 
du lampadaire (cf Lc 8, 16) et Ie 
levain mis dans la farine (cf Mt 
13,33). 

o 	 Temoigner ,de, celebrer et 
communiquer la valeuret la ,joie 
de la familleet la vocation du 
rnariage comme voie vers la 
saintete. Suivre iattentivement ses 
besoins, trouvant une solution aux 
peines qu'elle eprouve et 
accueillant les familles en situation 
difficile. Aider it developper de 
meilleures relations au sein de la 
famille eta une sensibilisation aux 
besoins des autres, pour qu'elle 
devienne ainsi plus dche et plus 
forte. 
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Soutenir la croissance affective et o Aller a la rencontre des pauvres et 
spirituelle. des couples, dans leur des exclus, les servir et etre 
demarche de discernement, depuis presents parmi eux. Reconnaitte 
l'etape des fian\=ailles jusqu'au qu'ils nous appellent a une vie 
mariage et au cours des diverses personnelle et communautaire 
etapes' 'de maturite 'qu'ils plus simple, et a une participation 
traversent tout au long de leur vie, efficace' dans les structures 
afin que la vie conjugale respecte sotiales, politiques et econo­
l'engagement qu'ils ont pris d'etre miques, pour reduire l' ecart qui 
Hdeles « pour Ie meilleur et pour . divise notre societe. 
Ie pire, " .. Partager les efforts que font les 

pauvres et des exclus pour vaincre 
o Nous sommes conscients qu'il ta pauvrete. Collaborer pour

existe chez les jeunes un enorme repandre une education de 
potentie1 d'evange1isation, sus­ qualite, tendant a promouvoit
ceptible d'apporter une vie retre humain, la formation
n9uvelle a la societe et que Ie Chili. .professionnelle et l'etablissement
necessite aujourd'hui des chan- . de valeurs. La pedagogie igna­
gements. Pour cette raison, il est denne est pour nous Ie sceau qui 
indispensable que les jeunes marque 'notre action dans Ies'engagept veritablement a etre service educatif. des acteurs dans les differentes 

tacl:~es et les defis poses au pays et 
 o S'engager dans l'apostolat enal'Eglise. . . . 

mettant au service des plus neces­Accueillir, soutenir et aCCOl11pa­
siteux nos talents, nos etudes, nos gner les jeunes dans leurs 
travaux, nos professions, nosrecherches, leurs besoins et leurs 
experiences et nos capacites et en interets, en les aldant a faire face a 
cherchant dans ce but des formes leurs difficultes les plus concretes 
d' organisation. et en les motivant a suivre Ie 
Redecouvrir dans notre travailchemin de Jesus Christ. 
quotidien Ie chemin normal pour 
suivre Ie Seigneur et pour servir a o Vivre et offrir la richesse des. 

Exercices Spiritue1s, source de l'edification d'une societe plus 

notre spiritualite, comme che­ humaine. Temoigner de Jesus 

minement pour trouver la pre­ Christ et de sa bonne nouvelle sur 

sence et la volonte de Dieu, ce qui les differents lieux de travail, selon 

est Ie sens de notre vie. notre style de vie et en y assumant 

Partager toute la richesse que nous les dimensions ethiques de rEvan­

avons re<;ue, nous engager acti­ gile. 

vement dans la formation intel­

lectuelle, spirituelle et aposto­

lique des autres et offrir notre CVX-Chili 

experience de communaute Maria Luisa Santander 0290 

d'Eglise. Santiago - Chill 
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Temoignage 

Chris Mikalev et sa femme Roberta de la CVX-Malte 

LaCVX 

Une invitation it grandir tout Ie long de la vie 


Le monde actue1 nous offre 
beaucoup d'invitations auxquelles 
nous rep on dons en donnant quelque 
chose de nous-memes aux autres. Je 
me suis rendu compte que j'eprou­
vais un sentiment de calme, de 

bonheur et d'epanl?uissement apres 
avoh repondu aux invitations 
inattendues, faitesavec sincerite et 
simplicite. C'est dans ces dispositions 
d'esprit que fai accepte l'invitation 
de Roswitha de prendre la plume et 
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de partager avec ~vous mon 
experience de la CVX et l'effet 
qu'elle a eu sur ma vie. Avant de 
poursuivre, je dois vous prevenir 
qu'au coursde votre lecture, vous 
vous poserez peuH?tre la question 
" Enquoi cette personne et sa vie 
different-elles des aut res ? ". La 
reponse est : en rien, mais je peux 
vous assurer que ces experiences 
m' ont radicalement transforme ! ! ! 

IT y a deja longtemps, en 1986, apres 
mon retour de Palerme (Sicile) OU 
j'avais travaille a un programme 
d'assistance sociale dans un bidon­
ville, deux de mes anciens camarades 
d'ecole (qui avaient travaille a 
Palerme avec moi) m'ont invite a 
assister a des reunions du groupe pre­
CVX. Les membres de ce groupe 
etaient tous d'anciens camarades 
d' ecole de telle sorte que la periode 
pour apprendre ase connaftre a ere de 
courte duree. Apres quelques 
reunions, comme j'etais tres interesse, 
on m' a demande si je voulais devenir 
membre de Ampelos (La vigne). 

Quand je repense a la decision que 
j'ai prise d'accepter cette invitation, 
je me rends compte que n'ai pas 
seulement satisfait Ie besoin d'avoir 
de veritables amis mais que je me suis 
embarque sur une voie inconnue qui 
allait changer petit 11 petit la fa~on 
dont je voyais la vie et ma vie en 
particulier. 

La premiere veritable invitation a 
aimer et afaire confiance au Seigneur 

m'a stupefie. Le jour OU Ie Seigneur a 
rappele mon pere a Lui, j'ai senti que 
Ie monde et tout ce qui m'etait cher 
s'ecroulaient. Dans cette invitation it 
l'amour et a la confiance, j'ai trouve 
Ie soutien de Ampelos et de la CVX. 

Cette experience etait si puissante 
que je la considere comme l'une des 
pierres angulaires de ma vie ; c' est 
une experience d'amour qui m'a 
marque. Je me suis rendu compte que 
Ie mystere et la realite de la vie ont un 
sens dans la foL Cela m'a aussi 
montre que bien que les relations 
avec les autres soient importantes 
pour moi, j'avais en outre Ie besoin et 
Ie desir d'une relation plus profonde 
(intime) avec Dieu. 

Quelque temps apres cette experience, 
j'ai re~ une autre " invitation ", faite 
par un ami jesuite. IT m' a suggere de 
prendre la priere, quotidienne au 
serieux si je desirais vraiment avoir une 
relation avec Dieu. Alors qu'il 
m' accompagnait dans cette nouvelle 
aventure, il m' a propose de faire les 
Exercices dans la vie. Vne fois encore, 
j'ai accepte l'invitation et une fois 
encore, ma vie " interieure " a change 
de cap. Quand je pense a cette 
experience, j'eprouvebeaucoup de 
sentiments qui sont pour la plupart des 
sentiments de joie, d'amour et de 
camaraderie. 

Ces sentiments et;aient si beaux que 
ma reaction" naturelle " a ete d'en 
temoigner. Cela a ete Ie debut de ma 
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relation particuliere avec Dieu. Je 
pense que les Exerdces ont eu 
indirectement pour effet que je 
m'accepte moi-meme avec tout ce 
qu'il y a de bon et de moins bon en 
moi, sans etre traumatise car je sais 
que je suis aime tel que je suis. 

En 1991, Ampelos cherchait quelque 
chose de completement nouveau 
pour aborder une nouvelle etape de 
croissance. Nous sentions que la 
communaute etait suffisamment 
mure pour rechercher tranquillement 
ce dont elle avait besoin. Avec l'aide 
de l' Assistant Ecclesiastique (Godwin 
Preca s.j.) nous avons pris la decision 
de mettre fin a Ampelos. Les 
membres ont ete dairement invites it 
prendre Ie style de vie CVX plus au 
serieux. 

Ceux qui ont accepte eette invitation 
ont rejoint les autres eommunautes 
qui n'etaient ,plus en activite et nous 
avons forme ensemble deux nouvelles 
communautes CVX de jeunes 
adultes. C'est ainsi qu'est nee rna 
nouvelle communaute Khamira 
(levain). 

C' est it peu pres it eette epoque que 
j'ai commence a m'oeeuper du 
Secretariat national de la CVX. Mon 
engagement dans 1a eommunaute 
nation ale a toujours ete Ie fruit du 
soutien que j'ai trouve dans Khamira. 
Ce soutien m'a donne l'energie pour 
continuer it travailler meme quand les 
choses semblaient prendre mauvaise 

tournure. La demarche que suivait 
Khamira m' a donne la' force interieure 
de continuer a travailler et a grandir. 

Ce processus est si important pour 

moi qu'il est devenu l'une des 

principales sources de force dans rna 


. vie. Le soutien, 1a presenceet Ia 

camaraderie des membres de 

Khamira m' ont aide it reconnai'tre et' 

it accepter d' autres invitations it 

grandir. J'ai ainsi grandi amesure que 

s'approfondissait rna relation avec 

Dieu etmon amoutpour les autres. 

Uneautre invitation, une autre pierre 
angulaire dans rna vie, aete Ie 
Congres la Jeunesse CVX qui s' est 
tenu en Fiance, a Chantilly. Pour la 
premiere' fois, j'ai eu l' occasion 
d'entrer eri rapport avec la commu­
naute CVX ehirgie. J'avais trouve la 
reunion S1 positive que eela a pese sur 
rna decision d'accepter de sue ceder it 
I'Eurolink de'Malte apres mon 
retour. 

L'Euro Team m'a aide dans ce nou­
veau role en repondant ames. nom­
breuses questions et en m'encoura­
geant a developper mon travail. C'est 
a partir de te.moment-lit que la CVX, 
comme mouvement, a vraiment com­
mence a prendre pour moi toute sa 
signification. Le fait de correspondre 
avec d'autres Eurolinks et de rencon­
trer a l'occasion des gens a une 
reunion me faisait sentir que j'appar­
tenais a une communaute CVX 
eurepeenne 

48 



Vu sous cet angle, toutes les luttes et 
les questions concernant rna presence 
dans la CVX, rna communaute et la 
communaute nationale prenaient 
soudainement une signification. En 
tant qu'Eurolink, un des objectifs que 
je me suis fixe, a ete de reveler sa 
dimension internationale a la 
Communaute maltaise. Je recherchais 
une participation active au processus 
de croissance de la CVX en tant que 
comm~naute mondiale. 

Aujourd'hui, grace au soutien de la 
Khamira et de la Communaute des 
leaders maltais, j'ai accepte l'invita­
tion de l'Euro Team a servir comme 
membre de l'equipe. En tant que tel, 
j'ai pour but de faire participer 
autant de personnes que possible ala 
vie de la Communaute mondiale. 
Mon engagement dans cette equipe 
m'a rapproche de l'ExCo mondial et 
de la Communaute mondiale. Je me 
considere comme tres chanceux 
lorsque je vois les nombreuses invita­
tions et Ie soutien que j'ai rec;:us tout 
au long de mon parcours. 

Pendant cette periode, mon engage­
ment dans la CVX n'a pas ete Ie seul 
domaine de rna vie OU s' est opere un 

changement et une croissance. IT s' est 
passe la meme chose dans rna vie 
privee, 

L'annee derniere en mai, j'ai epouse 
Roberta que je connaissais depuis 
plusieuts allnees, et avec Ie Seigneur 
nous avons decide que la fac;:on de 
faire progresser notre relation etait de 
nous marier. Notre relation, tout 
comme les autres relations dans la 
communaute Khamira a toujours ete 
une affaire de priorite. Nous pensons 
qu'un couple' marie dont la relation 
est saine, sera toujours assez ouvert 
pour accepter les nouvelles invitations 
qui se presentent. 

Ma vie familiale, rna vie profession­
nelle etla CVX sont tellement 
entremelees qu'il m'est tres difficile 
d' en isoler un aspect. J' ai a lutter ' 
quotidiennement pour repartir 
judicieusement mon temps entre les 
diverses taches qui m'appellent et je 
prie Ie Seigneur en ce sens. II apporte 
les reponses a mes questions, et 
occasionnellement une invitation que 
je suis libre d' accepter ou de refuser. 
C'est amoi de choisir pendant que je 
poursuis mon chemin ... 
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Ma vocation CVX 

Le lieu que Ie Pere m'adonne pour semr son fils 


Alberto Gossweiler et sa femme Maria Duhagon Ie jour de leur mariage 

Parler de ma vocation CVX c' est 
parler de ce qu'il y a de plus profond 
dans mon exist~nce. C'est parler de 
mon projet de vie, de ma relation 
avec notre Pere, de ma fac;on d'etre 
l'Eglise et latc. J' ai trouve dans la 
Spiritualite ignatienne la voie me 

permettant de connaitre Ie Seigneur 
et surtout, d' ecouter son appel et de 
lui donner ma reponse. Parler de ma 
vocation CVX, c'est parler du lieu 
que mon m'a donne pour semr 
Son Fils. 
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Quelques elements de ma vie 
personnelle 

La famille dont je viens a ete un don 
de Dieu. Grace a mes parents, ames 
deux freres et a rna soeur, j'ai des 
souvenirs qui me remplissent de 
bonheur. Mon enfance, telle que je 
m'en souviens, fut une epoque de 
jeux et d'enseignement par mes 
parents de ce que signifiait pour un 
chretien Ie don de soi. Et c'est peut­
etre eux qui ont forge l'image de 
Dieu Ie Pere que j'aie en moi. Dieu 
Ie Pere qui veille constamment sur 
son fils et qui donne sa vie pour lui, 
qui Ie console quand il pleure et Ie 
reprimande quand ille merite. C'est 
avec eux que j'ai passe une grande 
partie des 28 ans que j'ai 
aujourd'hui. 

J' ai frequente un college de freres 
irlandais (Christian Brothers) jusqu'a 
mon entree en 1988 a l'Universite 
d'Uruguay ou j'ai fait des etudes 
d'ingenieur chimiste. J'ai obtenu mon 
dipl6me fin 95. 

Je travaillais deja depuis longtemps a 
la compagnie nationale d' electricite, 
entreprise dans laque1le je suis encore 
actuellement. Mon activite profes­
sionnelle m'a amene a comprendre 
que je devais continuer a me former; 
c' est ainsi que j'ai commence cette 
annee mon " master " en gestion des 
affaires (MBA) a l'Universite 
Catholique d'Uruguay. Le monde 
change rapidement, tout se mondia­

lise et il est necessaire de se donner 
les moyens de faire face. II ne suffit 
plus aujourd'hui d' avoir la volonte de 
gerer des organisations, encore faut-il 
y etre prepare. II est indispensable 
que, comme chretiens, nous nous 
formions davantage et mieux. 

Le 28 decembre dernier, i1 s'est 
produit un des plus grands change­
ments de rna vie. Maria Ana et mor 
avons entame notre vie de couple. 
N ous avons commence a vivre Ie 
plus beau projet que nous avons 
etabli pour Ie reste de notre vie. Un 
projet fonde sur l' Amour de Dieu et 
que nous nous sommes promls 
d'edifier jour apres jour. Un projet 
qui est un don de notre Pere et que 
nous voulons vivre en nous donnant 
a lui, qui nous remplit de joie et 
d'espoir et qui veut s'exprimer dans 
les nouvelles vies qui naitront plus 
tard. 

Ma vie dans la CVX 

J'ai re<;u Ie sacrement de la confir­
mation au cours de ma derniere annee 
au college catholique des Freres 
Irlandais. Je l'ai re<;u alors que 
beaucoup de questions me travail­
laient l' esprit. J'eprouvais meme de la 
crainte par moments parce que 
certaines de ces questions me sem­
blaient un peu simples pour 
que1qu'un qui parvenait a ce moment­
la. Mais ce qui me motivait a recevoir 
Ie sacrement de la confirmation etait 
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Ie desir d'une rencontre plus 
profonde et fondamentale avec Ie 
Seigneur. Les doutes me poussaient 
continuer et a chercher sans treve. 
Un an apres avoir quitte Ie college et 
etant deja a l'universite, j'ai eprouve 
la necessite d' apporter des reponses a 
ces questions. J e suis alle dans une 
paroisse proche de chez moi et je me 
suis presente au cure. Je lui ai dit que 

voulais me mettre au service des 
autres et il m' a demande d' aider les 
enfants d'un quartier tres pauvrea 
faire leurs devoirs. Nous avons done 
commence, deux amis et moi, aaIler 
toutes les semaine accomplir la tache 
que Ie pretre nous avait confiee. n y 
avait des moments ou je decouvrais Ie 
visage de Jesus au milieu de la 
pauvrete et de la precarite, etou je 
ressentais de pres la souffrance de 
tant de freres dont l'uruque tort etait 
dene pas avoir eu les memes chances 
quenous. 

Mais au fond de moi, il restait des 
questions qui par moments entrac 
vaient mon elan et qui se posaient 
avec plus d' acuite quand je voyais la 
souffrance des autres. Des questions 
qui touchaient au plus profond de 
moi-meme : ou es-tu Seigneur? et 
Ou veux-tu que je sois ? 

N ous avons aussi forme un grQupe 
dans la paroisse qui. n'a pas dure 
longtemps. Je ne m'identifiais pas 
beaucoup ace que nous vivions <lans 
les reunions du groupe et peu de 
temps apres fai cesse d'y partidper. 
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J e sentais .que ce n'etait la 1a bonne 
direction et, sans trop d'arguments, 
j'ai pris mes distances. 

Un Jour, pendant un cours a l'uni­
versite, nous nous sommes mis a 
parler avec un de nos jeunes 
professeurs. A un moment donne de 
la conversation je lui ai dis que je 
cherchais un groupe pour y vivrema 
foi. n m'a demande si j'avais jamais 
pense a la CVX. Je lui ai repondu que 
je n'avais jamais entendu parle de ce 
sigle si etrange et nous avons cesse de 
parler de ce sujet. 

Peu,de temps apres, j'ai rencontre un 
amiet nous avons eu une longue 
conversation. Je lui ai demande 
presque a la fin, s'il ne connaissait pas 
un mouvement qui s'appelait la CVX. 
Ama grande surprise, il m'a dit que 
ouiet qu'il faisait partie d'un groupe. 
r ai voulu savoir si on admettait des 
gens qui, comme moi, avaient 
beaucoup de doutes, et il m'a 
repondu par l'affirmative. 

Un peu plus tard, j'ai ete invite aune 
reunion pour etre presente a la CVX. 
II y avait la divers membres de la 
communaute et l'assistant ecde­
siastique. rai eu tout de suite la 
sensation que c'etait ce que je 
recherchais. Un monde nouveau qui 
m' ouvrait une perspectivesurce qui 
m'etait encore asseZ inconnu. J e 
voyais chez les 'autres un style de vie 
qui me seduisait et je sentais qu'il me 
liberait. II me faisait prendre 



conscience de mes attachements mais 
me donnait beau coup plus d'espoir. 
Et j'ai decide sur le,champ d'adherer 
a 1a communaute.Cela fera bientot 
huit ans mais je revis encore ce jour 
minute' par minute. Je fais 
aujourd'hui partie d'une com­
munaute qui s' appelle Horneros 
(nom d'un oiseau uruguayen qui 
construit un nid tres caracteristique) 
compo see de trois femmes et de trois 
autres hommes. 

Un an apres mon entree, rai veCil une 
des experiences les plus fondamen­
tales de rna vie: quatre joms d'Exer­
cices Spirituek Uneexperience qui 
est restee gravee fortement dans mon 
coeur car pour la premiere fois, je 
sentais Dieu tres pres de mOl qui me 
donnait toute son affection. Deux ans 
plus tard, j'ai fait les Exercices 
Spirituels dans 1a vie pendant 
pratiquement un an. Avec l'aide de 
mon Directeur d'Exercices, j'ai vecu 
une experience qui a ere un toumant 
dans rna vie de foL Donner une 
reponse a la question la plus difficile 
qu'un homme puisse se poser et la 
poser au Seignel,lr : que dois-je faire 
pour toi Jesus? Suivre la demarche 
qui consiste a ecouter l' appel du 
Christ et y repondre ; choisir la fac;on 
de Le suivre ; etre a la place que Ie 
Pere m'a donnee pour servir Son Fils. 
Choisir d'etre laIc et de faire partie de 
laCVX. 

En 1994, IDes fonctions de tresorier 
de la CVX d'Uruguay touchaient a 

leurterme. Deux ans de travail au 
.Conseil National pendant lesquels 
j' avais suivi lacroissance que vivait 
notre .communaute et qui jour apres 
jour, ·devenait plus forte. Je sentais 
alors que mon travail au Conseil 
National etait termine etquelque 
chose me poussait •. a ne· pas me 
representera l'election du nouveau 
conseil que avait lieu cette annee-la. 
Mon desir deservir etait gratid et 
colncidait avec Je theme de l'As­
semblee Mondiale de Hong Kong; je 
demandais a maintes reprises au 
Seigneur qu'il clarifie rna mission de 
laic en ce monde. Ma priere etait ie 
produit de mes exercices: envoie-moi 
Pere Iii OU Ttl voudras que je te serve. 

. Et c' est ainsi' que je suls all~· a Hong 
Kong·comme deIegue de l'l]ruguay. 

L'Assemblee 'Mondiale confirm a rna . 
vocationparticuliere au sein de notre 
Eglise. S'identifier atant de gens, de 
cultures, couturD:eset langues cliffe­
rentes; fut une experience et une 
grace speciales. La-bas, la demande 
que j'adressai aDieu devint plus 
intense: qu'll meconfiela mission 
qu'll destinait arna vie. 

Le demier jour de l'Assemblee, alors 
que Ie nouvel ExCo ~vait deja ete elu, 
on me fit la proposition la plus 
inattendue du monde, la plus 
inconcevable pour quelqu'un qui 
etait venu avec tant de demandes a 
faire au Seigneur : que ta volonte se 
fasse, Seigneur, que ta volonte se 
fasse, Seigneur, que ta volonte se 
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fasse, Seigneur... Ma premIere 
reaction fut : ces gens sont fous, 
~omment peuvent-ils me proposer 
d'accepter d'etre membre de l'ExCo 
Mondial par cooptation? rna 
premiere reaction fut de dire non. 
Mais apres avoir reflechi pendant 
toute la nuit, j'y vis plus clair et je me 
dis : j'ai demande pendant tout ce 
temps au Seigneur de m'envoyer Ia 
ou II voudrait que je Ie serve et quand 
j'en ai l'occasion, je dis non. 
Comment pourrais-je refuser alors ce 
que j'ai tant demande ? 

J'ai ete coo pte et une nouvelle etape 
de rna vie dans la CVX a debute. 
Commencer a travailler au niveau 
mondial et vivre de plus pres la vie de 
la CVX dans d' autres pays aete une 
grace du Seigneur. C'est un travail 
que j'ai tout de suite apprecie et qui 
me procure une grande joie. II offre 
la possibilite d' aider a ce que la 
Coinmunaute de vie Chretienne se 
developpe selon la volonte de notre 
pere. 

Maria Ana et moi nous sommes 
connus dans Ia CVX. C'est la qu'a 

commence notre histoire commune et 
nous sentons tous les deux que c' est 
Ie lieu ou no us voulons vivre notre 
Poi. Nous desirons accompagner les 
autres et que les autres nous 
accompagnent dans notre vie 
quotidienne et dans la croissance de 
notre couple. Nous souhaitons vivre 
cet amour avec nos freres et soeurs de 
la communaute en etant ouverts au 
monde et qu'il ne, soit pas destine a 
des fins egolstes mais a etre offert aux 
autres. C' est ainsi que nous voulons 
Ie vivre, Ia ou Ie Christ nous mis pour 
Ie servir. Et. que ce soit Lui qui 
continue a nous donner d'autres 
taches et de nouveaux defis dans nos 
vies. 

Je demande au Seigneur de nous 
envoyer, Maria Ana et moi, la ou II 
veut que nous soyons tout comme 
j'ai souvent demande au Pere de 
continuer a clarifier jour apres jour 
notre mission particuliere et de nous 
donner les taches qu'il desire. Nous 
vivrons Ie bonheur de recevoir sa 
grace et nous partagerons avec notre 
CVX la joie de l'aimer et de Ie 
servir. 



Comble par l'Amour de Dieu 


Lors de rna visite a1a CVX de Zagreb, j'ai rencontre un. jeune homme qui 
s'appelait Tihomir. Touchee par son bonheur radieux, j'ai voulu en savoie 
davantage sur lui ... nnous a ecrit la lettre suivante : 

Je m'appelle Tihotnir. En Fran<;ais, 
cela signifie silence (tiho), paix (mir). 
Je suis un jeune homme etcomme 
beau coup de jeunes gens de mon age, 
j'adorais Ie football. Je revais que je'. 
deviendrais un jour un footballeur 
riche et renomme. Mais Dieu semble 
avoireu d' autres projets. Au lieu de 
m'aider 'a devenir un joueur de 
football, il s'est empare de ma vie : il 
m' a donne un cancer du 'cerveau. 

J'ai tout d'abord considere cette 
maladie comme Ie moyen de Dieu 
pour me dire de renoncer a aider ce 
monde. Mais ensuite, ma maladie 
s'est moms fait sentir ; j'ai mterprete 
cela comme un signe de Dieu qui 
m' appelait a servir. Et petit apetit, 
Dieum'a donne tout ce dont j'avais 
besoin pour Ie servir de mon mieux. 
J e voudrais partager avec vous 
quelques uns de ces dons que Ie 
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Seigneur m'a. faits pendant mon 
cheminement spirituel. 

Un jour, auprintemps 1985,alors 
que j' avais tres mal a la tete, grace a 
mon imagination je me tenais la ou je 
ressentais la douleur. J'y ai trouve un 
enfant. J' ai pense que c' etait mon 
cerveau ; je lui ai donc raconte tous 
mes problemes.I1 semblait' me 
comprendre. parfaitement. Je lui ai 
demande son nom~. n a tepondu " 
Domingo ". J'ai trouve parla suite, 
dans un dictionnaireetranget, que ce 
mot signifiait " du Seigneur." ou "de 
Dieu ". 

Avant d'etre hospitalise pour mon 
cancer du cerveau en fevrier 1985, 
j'avais etabli la liste de toutes les 
activites que je ferais quand je serais 
gueri. J' avais vingt-cinq ans et je 
proietais de me remettre au sport, de 
voyager, d'ecrire ... Ainsi, lorsque je 
suis entre a l'hopital, malgre la 
triStesse qui y regnait, je n'avais pas 
peur. J e ressentais une telle paix que 
je pouvais aider les autres patients. J e 
me rends maintenant compte que 
cette paix etait un don de Dieu ; it 
me guidait mais je ne Ie savais pas 
alors. . 

Quelques annees plus tard, en 
decembre 1994, pendant une 
conference sur la vie spirituelle, je me 
suis senti envahi par une immense 
paix et du fond de moi-meme, est 
parvenu un message : " Sers Dieu de 
tout ton etre ! " 
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Ali cours .d'un autre semmaire 
spirituel en jliillet 1996, j'ai mieux 
compris etaccepte que .tout Ie bien 
que je semble fair~ ne vientpas de 
mOl mais de Dieu qui agita travers 
moL J e mesuis rendu compte que 
retais seulement un serviteurinutile. 
Jedoisvous dire Ie bonheurque j'ai 
ressenti lorsque j'en ai pris 
humblementconsdence. J' etais 
maintenant libre ! Tous les faux murs 
de l'orgueil s' etaient ectoules. ! 

Le 26 decembre 1996, alors que 
j'etais assisdans la,cour, l'Esprit me 
fitpercevoir ce que je vms mamtenant 
vOlls decrire. 

« Dans la courquiest entouree d'un 
haut mur,' ily avait des enfants qui 
devaient chacun s'occuperd 'une 
fleur. Toutes ces fleurs embellissaient 
la cour. Cependant, certains enfants 
paresseux se lasserent de s' occuper 
de leur fleur qui, negligee, commen~a 
a se faner. Lorsque ces enfants virent 
ce qui arrivait, ils devinrent jaloux de 
ceux dont les fleurs etaient encore 
belles. Pendant la nuit, certains 
d'entre eux allerent detruire les·jolies 
fleurs, alors que d'autres 
s'empacerent de cellesdes plus 
faibles.Notre cour etait devenuun 
lieu de batailles, de disputes et de 
fleurs fanees. 

Toutefois, Ie Seigneur, qui est 
puissant, dedda de soul ever les 
enfants pour qu'ils puissent voir ce 
qu'il y avait de l'autre cote du mur. Je 
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faisais, sans l'avoir mente, partie de 
ces enfants. Derriere Ie mur, je vis un 
spectacle d'une beaute extraordinaire 
: despres sans fin, remplis de £leurs 
plus gran des et plus belles que celles' 
qui etaientdansnotre cour. Une 
lumiere merveilleusement chaude se 
repandait sur les pres d'ou se 
degageaient de delicieuses odeurs et 
l' on entendait de douces melodies. 
Alors que jecontemp1ais ce spectacle, 
Ie Seigneur me dit : " Obeis-moi et tu 
profiteras de tout de que tu as vu 
pour l'eternite. " » 

Le jour de la Presentation de Jesus au 
Temple, Ie 2 fevrier 1997, apres la 
messe, une aniie de la fa'mille est 
venue me raconter qu'apres mon 
depart de l'hopital, elle etait allee 
parler avec un' medecin renomme de 
l'hopital. Il lui avait dit que je ne 
vivrais pas longtemps, peut-etre un 
fUlou deux. Ma mere aussi etait aliee 
voir Ie patron du service dans lequel 
j'avais eteopere. Us se connaissaient 
de'puis l' enfance et i1 lui avait dit la 
menie chose. Un gentil, voisin qui 
COnna!t Ie chirurgien m' ayant opere a 
cohfirme egalement la nouvelle. En 
ecoutant ce que ces braves gens me 
disaient, j'ai senti alOts, bien que j'aie 
oubHe d' apporter un derge it l' eglise 
pour celebrer Ia ,chandeleur, un 
cierge avec une £lainme de bonheur 
et de joie brUler en moi. 

I 

Le .6 juin 1997, Fai compose ces 
quelques lignes que j'ai intitulees " Je 
ne peux plus" : 

Je ne peux plus barr, 
ne peux plus me mettre en coiere, 

ne peux plus envier, 
ne peux plus me desoler, 
je nepeux p1:usqu'aitner, , 

sOllbaiter aux autres ce qu'ily a de 

mieux. 


Ob, combien il estmeroeil1eux, mon 

Dien, 


d'etre rempU ~ votreamour I 


Dieu m' a donne une grande creativite 
et de l'intelligence. Avec ces dons, 
j'aurais pu bien vivre sur terre. 
Cependant, depuis que j'ai " goute " 
ces dons du del, nen de terrestre ne 
m'interesse plus. Je suis maintenant 
un homme heureux, vraiment heu­
reux, et je souhaite que tous puissent 
troiiVer ce bonheur : Dieu. Le seul et 
unique bonheur est en Dieu. II 
l'accorde genereuserhent a chaque 
personne qui Ie demande avec une foi 
sincere. 

Avous, Roswitha, et atous lei; autres 
av~c beaucoup de bonheur, ' 

Tihomir 
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Toujours it la plus grande gloire de Dieu 

Un engagement pour un projet de vie 


" Comment faire murir une spiri­
tuallte qui s'incarne dans Ie concret de . 
la vie quotidienne ? Comment devenir 
des sujets credibies de Ia nouvelle 
evangelisation ?" Ce sont les ques­
tions que l'Eglise italienne se pose 
apres Ie congres dePalerme dans Ie 
document " Avec Ie don de la charite 
dans l'histoire ". 

Ce son~ les questions que nous nous 
posons, en tant que CVX, commu­

. naute qui se reconnait dans l'Egllse et 
qui veut cheminer avec elle. Comment 
definir aujourd'hui notre identite, 
comment Ie Seigneur veut-il que soit la 
CVX aujourd'hui ? C'est bien tette 
question fondamentale qui nous guide 
dans notre recherche. Vne demarche 
marquee par quelques mots des : Ie 
projet de la CVX, un style de gratuite, 
aune epoque qui est proche du Jubile 
de l'an 2000. 

VnProjet: 

Le projet est l'oppose de l'immobilisme 
dont la devise est " on a toujours fait 
comme s;a ". Le projet est l'antithese du 
" s' ecouter parler " qui devient fatal 
lorsque l'on ne voit seulement que Ie 
present sans se projeterdans l'avenir. 
Notre spiritualite est la spiritualite du 
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magis : " Ie plus " est une demarche, 
une ouverture constante de soi au 
nouveau. Les nostalgiques n' aident pas 
la' communaute acroltre dans la 
direction indiquee par Dieu. La 
memoire est importante si e1Ie nous 
ouvre a l'avenir et nous fait vivre Ie 
present comme etant une opportunite 
que Ie Seigneur nous donne en gage de 
son amour. 

Un projet communautaire 

La vocation. pour ]a CVX a sa source 
dans Ia spiritualite ignatienne, maisne 
se limite pas avivre la spiritualite au 
niveau personnel. La spiritualite 
ignatienne est necessaire et 
indispensable a une vocation CVX 
mais non suffisante. Beaucoup de gens 
vivent admirablement la spiritualite 
ignatienne. sans pour autant adherer a 
la, CVX.Pourquoi, alors, avons-nous 
reconnu que·nous avions une vocation 
particuliere ? Se reconnaltre dans la 
vocation CVX signifie prendre en 
consideration l'importance et la valeur 
de Ia communaute. Le. Principe 
General numero 7, patlant des liens 
communautaires, nous rappelle que " 
nous sommes lies entre nous par Ie 
meme engagement, Ia meme maniere 
de vivre, Ia reconnaissance et l'amour 



de la Vierge Marie,' notre mete ,;. 
Interrogeons-nous sur ce que signifie 
avoir Marie comme image de notre 
communaute : Marie est celle par qui 
kgratuitede Dieu a pris un visage, 
s' est manifestee dans Jesus de 
Nazareth, mort et ressuscite pour 
nous. Avoir Marie camme image de la 
CVX peut vouloir dire egalement 
qu'elle . est appeleea devenir un 
instrument de la gratuite de Dieu qui 
veut se manifester a notre epoque. 
Marie est celle qui peut benir son Dieu 
et faire de sa vie quotidienne' une 
benediction au Dieu de la vie. 

Un engagement commun, une mamere 
commune de vivre ... La CVX ne peut 
pas se limiter aetre une communaute 
qui forme ses membres ; elle ne.se 
resume pas aune reunion hebdoma­
daire au cours de laquelle ses membres 
trouvent des motivations pour vivre 
plus' chretiennement leur viepersdn­
nelle. La CVX est une communaute qui 
devient un signe de sahit, qui, par Ie fait 
meme d'etre une CO.pimunaute, est 
appelee a exprimer avec les paroles et 
Ies actions d'une communaute que Ie 
Seigneur est Ie Sauveur. 

Un engagement commun, une mamere 
de vivre commune... La force concrete 
de la bonne nouvelle annancee aux 
hommes passe par la credibilite avec 
laquelle nous l' annon~ans comme 
cammunaute, appelee a devenir 
benediction de la gratuite de Dieu. " 
L'homme d'aujaurd'hui a besoin de 
lieux ou se vit et s'incarne l'Evangile ", 
delieux au se racontent des histoires de 
salut. La question fondamentale qui 
nous naus pasons est done: camment 

faire de,1a Communaute de Vie Chre­
tienne un lieu au se racante au quati­
dien Ie salut que jesus opere en nous . 

Un style de vie. 

Voiei ce que nous' avons dit en 
conclusion del'assemblee de l'annee 
dernh~re : " Nous sorilmes appeles 
aujourd'hui a rendre present, com­
prehensible et provoquant ce que Jesus 
nous a danne, en Ie transformant en 
mode de vie aurythme de la vie 
quotidienne. " Il s'agit done de 
pourSuivre ce chemin, en rendant plus 
concret Ie desir de partager un style de 
vie et en lui donnant un contenu. Le 
style de vie est la fa~on de se comporter 
habituellement : de vivre, de parler, 
d'agir tous 1es jours: Le style de vie 
concerne done la fa~on dont nous 
vivons au quotidien Ie fait d' etre une 
communaute CVX. Si, quelqu'un nous 
demande comme on l'a demahde Ii 
Jesus" ou habites-tu?", c'est a dire 
l' endroit ou on peut voir concretement 
ce que nous sommes et ce que naus 
faisons quotidiennement, pOllvons-nous 
repondre comme lui " Viens et Vois " ? 
Que lui disons-nous ?OU: est notre 
" Viens et vois ? " Si nous invitons 
quelqu'un a venir chez nous, dans 1a 
maisan de natre spirittialite, que devra-. 
t-il trouver ? Avant tout une fa~on de 
vivte, de se definir habituellement par 
rappart au temps, Ii l'argent, de vivre les 
rapparts familiaux, Ie travail, l'apostolat, 
l' engagement social. Une fa~an... 

n ne s'agit pas iei de rechercher de 
nouveaux services de volantariat, de 
nouveaux engagements, parce que 
chaque communaute, a l' ecoute des 
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besoins les plus urgentsde son 
territoire, organise et choisit les 
reponses a donner. n s'agit en fait de 
donner des contenus concrets a un 
style de vie partage, dans lequeI-nous 
nous engageons ensemble, parce que 
c'est ensemble qu'il nous est demande 
de temoigner aujourd'hui. ' 

Un style de gratuite 

Et cestyle que nous nousengageons a 
suivre est un style de gratuite. 

La gratuite, c' est Dieu qui se revele a 
nous en creant Ie monde et l'homme 
seulement par amour ; la gratuite, c' est 
Dieu qui quitte sa condition divine pour 
entrerpleinement dans la condition 
humaine, jusqu'a donner sa vie pour 
nous: La veritable rencontre avec Ie 
Dieu de lagratuite transforme notre vie 
en une benediction, et bems sont ceuX 
qui disent que Dieu oeuvre dans notre 
vie et dans la vie de tous les hommes. 

Cette gratuite n'est pas celle de la 
propagande commerciale. Ce n' est pas 
une strategie pour augmenter les 
ventes, pour rendre Ie produit CVX 
plus appetissant. La gratuite est Ie 
style de Dieu qui nous demande de 
devenir des personnes capablesde 
reconnrutre ses dons et de devenir les 
instruments de son actionge grace, 
c' est adire de sa gratuite. 

n est difficile aujourd'hui de vivre un 
style de gratuite mats c' est certaine­
ment la realite quiprovoque Ie plus 
l'autre. Jet'alme, non parte que je 
re<;:ois quelque chose de tal en 
echange, ie t'aime, seulement par 

amour. C'est la unerealitequidevient 
une provocation ,dans un monde ou ce 
qui domine est seulement la logique 
du marche, meme les espaces oula 
gratuite devrait se manifester Ie plus, 
(nous pensons au temps libre, aux 
amities, a la famille) sont en realite 
organises seion la Iogique du profit. 

Rendre visible et faire per~evoir que 
l'experience de la gratuite nee de 
I'amour du Christ est possible dans ce 
monde : voila Ie devoir qui nous 
attend. Un devoir difficile a realiser 
dans lavie quotidienne, dans la realite 
de taus les jours, ou interviennent nos 
faiblesses et nos limites. Nous n'avorrs 
pas lapretention de construire une 
commuriaute parfaite, idyllique, mms 
simplement depermettre ala gratuite 
de Dieu de devenir histoire dans nos 
existences humbles et ordinaires.' , 

n'ya des indications, il y a les fruits 
d'un style de gratuite : etre par 
exemple dispomble a l' action de Dieu, 
donner sans s'attendre a recevoir, 
preter attention aux pauvres, se dedier 
a; des projets a -long terme, la, 
perseverance, etre dispose a,partager 
ses propres experiences, se preoccuper 
quesa communaute soit' utile al'Eglise 
et au monde plutot que de s' affirmer 
elle-meme, s'opposer en tant que 
communaute a la force irresistible du 
marche, l'hospitalite ... 

Essayons alors de, mieux definirce 
qu' est, seIon nous, un style de gratuite 
partage, en determinant des engage­
ments conerets, des gestes quotidiens, 
proposabIes, et qui peuvent commen­
cer aindiquernotre desirde conversion 
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au Christ. Nous sommes sur lavoie qui 
nous amene a comprendre toujours 
plus ce que signifie pour nous vivre un 
style de gratuite partage ; nous com­
men~ons aidentifier les engagement 

. concrets et possibles pour nous tous, 
les engagements dans lesquels nous 
nous investissons, des engagements que 
nous revendiquons et sur lesquels nous 
serons juges ... 

Mais faisons ce pas, c(jmmen~(jns a 
passer des idees abstraites ace qui est 
vecu concretement encommun et qui 
implique notre quotidien. Essayons de 
designer les choses par leur nom: quels 
sont les engagements, minimes, 
simples, vivables que; par exemple, une 
famille CVX peut aujourd'hui vivre 
pour exprimer la gratuite ; que signifie 
exprimer la gratuite dansl'utilisation 
du temps, de l'argent, qu'est-ce que 
cela signifie concretement. .. 

Void ce que dit une poesie orientale: 

Je dis a l'amandier: 
. Frere, parle-moi de Dieu. 

Et l'amandierfleurlt. 

Lorsque l'amour nous fait decouvrir 
que le souffle de Dieu caresse et 
enveloppe notre vie, la vie devient 
riche a l'instar de l' amandier qui est 
tout en fleurs. a fleur de la creativite 
dans l' amour, comme Paul nous Ie 
rappelle, devient fruit : " charite, joie, 
paix, longanimite, serviabilite, bonte, 
confiance dans les autres,. douceur, 
maitrise de soL» (Gal 5,22) 

Ce n'est ill par 1'0bservance d'une Ioi 
que la vie s' ouvre aIa nouveaute, ni 

. par un discours savant que peut naitre 
Ia conversion. 

C'est en s' abandonnant aIa Presence 
aimante de la vie que l'on s' ouvre a ce 
" plus" qui fait decouvrir Ie printemps 
de l'amour. C'est apres avoir vu et 
experimente dans notre vie ia gratuite 
de Dieu que nait un style de gratuite. 

Un temps de grace 

Un· projet de Ia CVX, un style de 
gratuite, dans Ie temps que Ie Seigneur 
noUs fait vivre. 

Un temps de grike, un temps de jubile ! 
Void Ie temps favorable, Ie kairos, Ie 
temps propice que Dieu nous a donne. 
Ce temps nous appelle a vivre en 
profondeur et nous ne pouvons pas Ie 
giicher. Nous ne pouvons perdre Ie 
temps que Ie Seigneur nousa donne; 
les dons qu'll nous a fait sont trop 
grands pour etre negliges. . 

Alors Ie coeur plein de tout ce que Ie 
Seigneur nous a suggere, travaillons 
dans Ies groupes, en pensant aIa tache 
que nOU8 avons, une tache absorb ante. 
Je vous souhaite de tout coeur Cle bien 
travailler pour que notre communaute 
puisse alIer vers une plus grande 
transparence de la gratuite de Dieu et 
faire de son existence une benediction 
de Dieu, afin que les autres voyant nos 
" bonnes oeuvres, [soient amenes] a 
glorifier Dieu au jour de sa Visite " 
(1 P 2-12). Toujours ala plus grande 
gloire de Dieu. 

Marilena D' Angiolella, 
Presidente de la CVX Italie 
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Au-del?! de la Niche: Franchir Ie Pas 

Apropos d'une sculpture 



En 1996, est venue s'ajouter a 
Bamberg (Allemagne) une nouvelle 
oeuvre representant Mary Ward a 
toutes celles qui ont ete creees dans 
Ie monde depuis l'annee 162L 
Dans la cour interieure de l'Institut 
Mary Ward, on peut maintenant 
voir une sculpture realisee par'un 
artiste de cette ville, Albert Ultsch, 
dans la niche qui se trouve au­
dessus de la porte de l'Eglise. 

C'est une femme peIerin. EIle 
semble joyeuse et recueillie ; on 
sent qu'il emane d' elle une certaine 
legerete ainsi qu'une grande clarte 
et une grande fermete d'esprit. 
Habi1lee siinplement, elle s'expose 
au vent. Son visage aux yeux fermes 
est tourne vers Ie soleil interieur de 
Dieu, ce qui l'illumine et la pouSSe a 
s'embarquer dans l'aventure avec 
Lui. EIle perc;oit une vision nou­
velle et profonde, illumination 
divine qui precise ce que Dieu 
attend d' elle et de sa viepeu banale. 

D'ou vient l' energie creatrice de cette 
femme ? On voit gravees sur son 
coeur les initiales IHS qui sopt les 
initiales grecques du nom de JESUS. 
Des rayons emanent de ce nom 
comme d'une source Iumineuse. Ce 
nom est inscrit dans son coeur. Elle a 
donne son coeur a Jesus. Eile Ie 
montre de sa main droite. 

" II etait si proche de mo~ it etait en 
mot" : je n) avais jamais vecu cette 

exphiffhc~ jusqu)it present ..·. Je Le vis 
clairement entrer directement dans 
mon coeur et y disparaftre peu it 
peu... It prit possession de moi " 
(Annotations des Exercices du 10 
octobre 1619 aLiege). 

Mary Ward s'appuie sur Jesus; il 
est son "baton, Ie vrai soutien du 
pe1erin. Voila pourquoi elle tient ~e 
baton de pelerin dans sa mam 
droite, apparemment sans fatigue. 

Mary Ward avah deja fait du 
chemin avant de trouver clairement 
sa voie : une nouvelle voie qui, en 
fait, derangeait l'Eglise de s?n 
temps car elle etait revolutionnalre 
pour Ies fe:tpmes de son epoque. II 
n'est donc pas surprenant que son 
action n'ayant pas ete comprise ait 
ete combattue et ait meme pro­
voquee I'indignation. 

Mais Ie pelerin continuait sa route 
avec un esprit clair. En 36 ans, a 
partir du moment ou elle comprit 
sa mission en 1609, jusqu'a sa mort 
en 1645 - elle parcourut quinze 
mille kilometres, en grande partie a 
pied. " A vrai dire) on peut se 
demander comment Mary) dont la 
sante etait assez precairej etait 
capable de supporter de telles 
fatigues" se demande une de ses 
biographes. Mary Ward pourrait 
repond elle-meme ainsi: 

" It me semble que ron doil d)abord 
connaftre cette voie (c)est it dire la 
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voie des Exercices), puis desirer fa 
suivre et s!y engager, et que Dieu /era 
ensuite tout Ie reste. Quiconque veut 
m'accompagner et s'engager a 
construire un monde de solidarite 
dans la f;aix} la justice, ['unite et 
l'amour; doit me rejoindre sur cette 

. " vOte. 

Ainsi d'un· pas ferme et avec 
courage, Mary Ward poursuit son 
chemin hors de la niche, hors des 
senders battus. Elle se laisse 
emouvoir, et meme totalement 
gagner par l'appel de Jesus qu' elle a 
dans Ie coeur. Elle est prete a ce 
qu'll l'envoie en mission. . 

Qu'est-ce qui me touche quand je 
regarde cette statue de Mary Ward? 
Ne sommes-nouspas sans c'esse 
appeles asortir de nos " niches ", a 
abandonner toute securite et pro­
tection etablie par nous-memes? 
Nous devons certainement quitter 
les senders battus et partir comme 
Mary Ward mais comfne elle, nous 
devons sans cesse nous arreter et 
regarder Celui qui est la voie, la 
vente et la vie (d. In 14,6), Celui 
qui est Ie bon pasteur et nous 
indique la voie (d. In 10.11).·Nous 
devons nous ouvrir aSa mission en 
nous laissant inspirer par son 

enthousiasme, son zele et sa 
perseverance. Autrement dit, nous 
devons etre en nUssion avec Lui. 

La prom esse de Jesus fait que nous 
sommes toujours envoyes sur Ie 
chemin de Is mission. Le message 
que Mary Ward nous adresse est de 
ne pas nous raccrocher a nos 
propres soutiens mais d'alIer a la 
renContre de Jesus qui nous lib ere 
et nous guerit, qui nous donne 
l'energie, la joie et la vie. 

·Tout comme Ie pelerin Ignace, 
Mary Ward est aussi une lettre du 
Cbrist, ecrite par l'Esprit du Dieu 
vivant pour Ie monde 
d'aujourd'bui (cf 2 Cor 3,3). Et 
nous, dans la CVX, quel prochain 
pas comptons-nous faire hors de la 
niche pour etre nous aussi une 
lettre du Christ envoyee au monde 
d'aujourd'hui? 

Franz-Reinhard Daffner, 
Augsbourg/ Allemagne 

Note de l'auteur: 

Je voudrais exprimer ici toute ma gratitude 

11 Soeur Beate Neuberth IBMV, Bamberg, 

pour la photographie et les precieuses 

indications qu' elle m' a foumies .. 
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